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EDITORIAL
DE L'USAGE DE LA LI BERTE

La li berte abs ol ue. totale, dans toutes le s directions ... !'a bsence
comp lete de restr ai ntes ... la poss ibilite de faire ce que l'o n veu t
si mplement pa rce qu 'on a envie de le faire et ce que lles que p uis se nt
et re les conse quences pour autrui. .. Telle est, en gros , 1·idee qu e se
font , de la lib erte , bon nombre de nos contemporains.
Sach on s-le , c 'est cette liberte -la que reche rchent nombre d' arde nts
defenseurs des droits et des libertes humaines. Ne soyons pas narts au
point de croi re que ces gens -la sauront ou s 'arr ete r.
Jene suis pas pessimiste de nature . Ce ne sont n i la morb idi te ni un
et at depressif qui font que je m 'exprime ainsi . Je suis simplement
co nvaincu de !'existence et de la puissance du mal , des aspects
des tr uc teurs de la liberte lorsque cel le-ci n'est plus qu ' une absence
absol ue de contraintes .
Malheureusement , la liberte n 'est souvent qu ' un prete xte au mal
et de la vient la necessite des lois . L'ap6tre Paul ecrit done que la loi
n·est pas faite pour le juste mais pour « les mechants , les imp ies et les
pecheurs ... » ( 1 Timothee 1 : 9).
Legion sont les defenseurs de la liberte qui voient simplement en
celle-ci un pretexte . une occasion de satisfaire les passions les plus
viles et les plus centre nature. Je sais , d 'ailleurs. que cela n'empeche
pas que les libertes humaines les plus fondamentales sont bafouees
sous pretexte de maintenir l'ordre .
En fait , rares sont les individus (sans parler des peuples ou des
nations) qui ont su trouver le juste milieu entre l'autocratie des lois et
qes autorites et le regne tyrannique de la depravation. Que ce soit aux
Etats-Unis , en Hollande ou en France le probleme est le meme : la
liberte est trop souvent un pretexte a la corruption. Et face a ce pro bleme le chretien a-t-il le droit de rester neutre ou simplement
d 'attendre que les autorites reagissent?
Le chretien a-t-il le droit , devant Dieu , de ne rien dire lorsque des
pasteurs attitres accordent la benediction nuptiale a des homosexuel s ?
1

Et cec i ne se passe pas seu leme nt aux Etats -Unis do nt on aim e
stigm atise r les imm oral it es pou r mieux t aire les tares morales de not re
conti nent europeen. Je prend s l'exemp le d' une associat ion reg ie par la
loi de 1901, inst al lee a Paris , d irigee par un pasteur et qui veut fa ire
admettr e la pratiq ue de l' ho mosexualite (et les mar iages d ' homo sexuels) par les croya nts. Le j ournal Marie Claire rapporte le cas de
deux femmes qui firent appe l a cette associ at ion car« elles desiraient
qu 'un repr esentant de l' Eglise consacre leur amour » (Marie Claire ,
25/12/81). De meme qu 'en Hollande ou aux Etats -Unis le moment vien dra ou , en France , les couples d 'homosexuels reclameront le droit
d'adopter et d 'elever des enf ants. A quand les allocations familiales
pou r les couples homosexuels?
II taut aussi parler de ce qu 'on appelle « l' union libre ». II est
d'ai ll eurs curieux qu 'on parle d' union « libre » pour un couple qui ne
s'est engage dans le mariage . Est-ce que cec i implique qu'il n'y a pas
de liberte dans le mariage ? La ·fendarice actuelle de la legislation
franc;aise est de rapprocher les droits des couples non maries (vivant
en concubinage) de ceux des couples legitimement maries . Ceci a ete
clairement montre lorsque le 2 janvier 1978 la Securite Sociale accordait certaines prestations aux couples vivant en concubinage, c'est-adire principalement l'octroi des prestations maladie et maternite ainsi
que les prestations familiales (a cet egard les couples vivant en
concubinage et les couples maries ont les memes droits et avantages) . On peut meme avec un certificat de concubinage (equivalent du
livret de famille) obtenir des tarifs reduits sur la S.N.C.F.
En disant ceci je n'affirme pas que les couples legitimement maries
sont necessairement plus heureux ou qu ' ils elevent necessairement
mieux leurs enfants . Defendre la famille ou le mariage ne mene a rien si
dans le meme temps l' homme et la femme au sein du couple meconnaissent leur : : :-c;ponsabilites.
Pour se situe r veritab lement dans une optique chretienne la defense
de la famille ne peut pas etre simplement la defense d 'une tradition qui
n'est trap souvent qu'apparence et hypocrisie. II ne s'agit pas pour
nous de simplement defendre une fac;ade derriere laquelle on pourrait
tout se permettre. Le couple a des responsabilites ainsi que des
libertes uniques. Ces responsabilites et ces libertes sont clairement
specifiees et delimitees dans la Parole de Dieu. Nous nous faisons ·des
illusions si nous nous imaginons que nous pouvons proteger la famille
de la corruption actuelle sans etre nous-meme de vrais chretiens . Tan t
que la societe dite « chretienne » continue a de dechristianiser, la
famille est de plus en plus menacee par ceux-la meme qui voudraient la
proteger. L'inverse aussi est vrai. Nous avons un effet benefique sur la
famille et le couple uniquem en t dans la mesure ou nous ne sommes
pas des hypocrites , ou nous demontrons notre qualite de vie familiale .
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II ne sert strictement a rien qu ' une Eglise condamne le divorce si
d ' un autre cote elle permet le laxisme dans la quest ion de l'adultere .
L' immoralite se cache trop souvent derriere de s slogans qui visent , en
apparence , a maintenir la moralite . C'est parce qu 'on oubl ie que la foi
chretienne est exigente . Un couple n est pas " c hret1en » simplement
parce qu ' il refuse le divorce. Des enfants ne sont pas necessairement
plus heureux parce qu ' ils cohabitent physiquement avec leurs parents .
On ne compte plus les couples au sein desquels l' homme et la femme
sont des etrangers , voire des ennemis , l' un pour l'autre. En somme ,
pour ce qui est du resultat final ii n'est pas dit qu ' il sera meilleur parce
qu ' un couple a ete legitimement marie et que les apparences ont ete
sauves .
Mais le couple a auss i des libertes. II a, entre autres , des li bert es
dans les rapports sexuels . A insi , ii est absurde de parler de« concup iscence » (comme on le fait dans la morale catho lique ) lorsqu ' il est
question des rapports sexuels au sein du couple . Cela est absurd e
parce que le rapport sexuel est une des finalites du couple voulue de
Dieu (1 Corinthiens 7:4.5). II est parfaitement absurde de condamner la
rpc hp rr h p ritJ nta isi r

::i1 1

c;pin rl u ro u r, lp a lo rs

q u P

r.e p l c3i sir f ai t p a rtip

integrante

de !' uni o n ph y sique entre un homme et une femme (Cf .

" Message

au.1. fam1lles

c h ret1ennes

.. pages

6, 7 Synode

des eveques

sur la famille, octobre 1980). L' Eglise catholique contend toujours
immoralite et plaisir et croit voir dans le plaisir sexuel une « soumission a !' impulsion de ses tendances » (ib. p. 17). On erige done le
celibat en vertu morale en invoquant la necessite « chretienne » de la
temperance , de !'abstinence , de la renonciation a soi. Et pour la meme
raison on dit de la contraception
qu ' il est un acte « intrinsequement
deshonnete » (Paul VI« Sur le mariage et la regulation des naissances »
page 19).
Dans le contexte du couple l'acte sexuel ainsi que le plaisir qui lui
est associe sont voulus de Dieu. On peut done se demander pourquoi
les hommes religieux qui , eux -memes , refusent !'experience sexuelle .
s·evertuent a legiferer en la matiere .
L' interdiction ou les limitations dans la contraception
constituent
un exemple type de l'erreur de Rome a l'egard de la question du coup1e .
L' homme exerce dans tous les domaines une certaine maitrise sur les
lois naturelles sans pour autant qu ' il en decoule une atteinte a la
moralite. La medecine a libere l' homme de bien des souffrances et de
bien des maux . Cette maitrise de la nature est une prerogative de
l'homme voulue de Dieu et n'est generalement qu ' une simple question
de commodite qui n'a rien a voir avec la morale chretienne .
Mais en fait ii est clair qu ' une relation existe entre une concept ion
manicheenne
de la morale et un antagonisme
latent envers des
progres qui menent simplement a plus de bien etre. L' idee est tenace
selon laquelle la misere physique , !'abstinence et le mepris ou corps
3

renden t pl us sp irit uel. Dans sa rec her c he ef fren ee de « spi ritual ite »
Igna c e de Loyola cesa de se laver , de c ouper ou de peigner se s
c heveux ; ii ne voula it ni t ailler ses angles . ni se baigner , ni se laver les
rn ;:i , n c; Ip visage OU les pieds ; ii ViVait de la nourriture
qu ' il pouvait Se
procurer en mendiant et n'acceptait jamais de viande (Durant W. Histoire de la civilisation, pages 426, 427). Paree qu 'elle voulait etre
vraiment « spirituelle » Therese d 'Avila refusa une assistance medicale
alors qu 'elle etait fort malade (ib. p. 418).
Et l'on veut faire cro ire aux couples aujourd 'hui que la contraception
est quelque chose d ' intr insequement immoral parce que le mepris du
corps demeure un element essen ti el de la morale catholique .
Le chretien ne veut pa s d ·une libert e absolue. II ne veut pa s non plus
de contra int es inut il es et inju st if iees. Du po int de vue de la foi
c hretienne l'epanouissement de la personn e se trouve necessairem ent
tout a la fois dans un cadre de l ibertes et dans un cadre d ' interdits . Le
Nouveau Testament presente les deux cadres et montre la relation
nec essa ire entre la liberte et la responsabilite , entre ce qui est autorise
et ce qui est interdit. II importe done qu e le Nouveau Testament
dev ienne !'unique regle de foi de taus les croyants et qu ' ils ne
cr aign ent pas de rejeter des principes qui ne sont que des traditions
d"hom me s d ' Egli se .
•
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VIE CHR~TIENNE

REUSSIR SA VIE
Repondant a une enquete sur "La Nouvelle Vague " menee par
l'lnstitut Francais d'opinion publique, plus connu sous le sigle
"I.F .0.P."
- 90% des jeuf'l[!S interroges !ignalent comme import~nt pour .
eux de reussir dans la vie,
- 88% de se f sire une situation,
- 59% de se marier et d'assurer /'avenir des /eurs.
Cette enquete ne fait que confirmer en realite ce que nous
savions deja : les hommes veulent reussir dans la vie. Mais
comment? Dans la grande majorite des cas, ii s'agit surtout d'une
reussite sociale et materielle. Avoir assez d'argent pour vivre al'abri
du besoin et assurer "ses vieux jours".
On ne peut pas concevoir de reussite qui se situe en dehors de ce
cadre-la et des lors, tous les efforts de cette jeunesse tendront
presque exclusivement a la realisation de cette reussite materielle .
Quel est le resultat logique d'une telle philosophie de la vie? II se
resume en un seul mot: ~CHEC. Une vie essentiellement orientee
vers les biens materiels, une existence qui n'a d'esperance que
dans !'argent, est vouee a l'echec . Une societe humaine dont les
individus ne sont motives que par le desir de "faire de !'argent" est
desequilibree . Elle porte en elle «la racine de tous /es maux»l1

Un message diff4§rent. II y a presque 20CX>ans, lorsque parut un
certain Jesus de Nazareth apportant au monde un message inedit, ii
se trouva quelques enthousiastes pour suivre la ligne de conduite
qu'il preconisait. Entre autres choses, ii avait proclame: «Je suis la
route, la verite et la vie». 2 C'etait tout un programme. La vraie reussite
1

1 Timothe 6 :10

2

Jean 14 :6

perso nn ifiee . On finit par le mettre a mort et on persecut e ses
disci ples . Lamentable spectable que ces chret iens du premier
siecle. Batt us , pourchasses , d'9uenilles , affames, grelottants,
traq ues, depossedes. De vraia " va-nu-pieds" de Dieu, selon
!'expre ssion d'u n auteur moderne. 3 Mais ecoutez-les parle r.
Entendez-les avant de formuler un jugement sur eux :

«On nous regarde comme des imposteurs , quoiqw v•ridiques [...] comrm, mourants « vois, nous vivons [...] On
nous croit abattus mais nous somme s toujours joyeu x; [...]
On nous croit pauvres Bf nous en enrichissons plusieu rs;
on s'imegi ne que nous n 'avons rien, et nous poss•dons
toutes cho•s. •4
Voil• qui eat sur prenant , ne t rouvez-vous pas?

Le
...._

du bor.."leUI'?N'est-ce pas 1• 1elan gage de la reussit e, du
bon heur et de t. 5'cur ite7 Dans leur misere epparen te, its avaient
quelque chose que le mon de n'a pas ... Et ilsytenaientplusqu·•
1eur
propre viel Y aurait -il done u ne reunit e de la vie autr eq u ' une reus site materielle?I
Cet etat d 'espr it n'e st certes pn celu i qu i ani me le majorit e
d'en t re nou s. Pour s'en persuader , ii suffitde jeter un coupd 'oeil sur
nos jou rneux qu i ne partent que de guerres, cr ises, suic ides et insatisfaction . Tableau tragique d'un desequilibre mondial .
Meis avant de m'attarder avec peuimisme • detailler le visage du
monde, comme si je n'en faiseis pas partie, je dois d 'abord examiner
ma propre vie. Ou'ai-je fait de me vie? Que fais -je de ma vie?
Qu'eM -ce que cela veut dire pour moi: reussir ma vie? Suis-je en
train de suivre le m6me programme que ceux qui pourtant ont
echoue7
La semaine derniere , j'observeis evec un interit amuM mon fils
qui a six ans. II etait en train de demonter un vieux reveille-matin. II
s'adonnait a ce travail evec beaucoup de serieux et de passion .
Quand ii eut tout enlev e, tous les ressorts et tous les rouages, ii
voulut remettre chaque pike • sa place. Inutile de vous dire que si
j'avais dO compter sur ce rM il pou r mon rendez -vous avec mes
auditeurs a la radio , je serais sens doute encor e en train d'atte ndre
3
4

e

Miklos Bato ri
2 Corinthiens 6:9 -10

paisiblement une sonnerie impossible!
Les reflexions que je partage avec vous aujou rd 'hui, je les portais
en moi depuis plusieurs semaines . Et, en voyant ce reveil detraque
en tr e les doigts maladroits d ' un enfant inexperimente, je pensais
aux hommes qui ont aussi detraq ue leur vie. Dieu nous a confie des
mi nutes, des heures, des jours et des annees, qu i so nt destines a
act ionn er notre vie comm e autant de rouages delicats. Qu'en
fai son s-nous? Qu'en avons-nous fait?
Nous somm es responsables.
Par nos fa utes , no s ega rement s,
notre ego ·i srne, nos pass ions, nous avons tout detraque. Nous ne
sommes plus que des j ouets desarticules , des instruments desaccordes, des etres desequilibres. L'horloger de notre vie nous destinait a indiquer les heu res sans fin de l'eternite, mais nous avons
tout deregle et nous nous resignons a nous arreter a la fin de notre
vie ephemere . Nous sommes devenus des etres a cou rte vue qui ne
voient pas plus loin que la ~ort .
Alors l'horloger est venu vers nous pour nous dire: " Pourquoi
vous evertuez-vous a mal fonctionner? Je viens vous reparer pour
toujours pourvu qu e vous acceptiez de vous laisser ref a ire par moi.
Comprenez que sans moi vous ne pouvez rien faire ".
Que repondons-nous
au grand ho rloger. Quel accueil les hommes
lui ont-ils reserve? C'est l'Evangile qui nous repond:
«la lumiere etait dans le monde, et le monde a ete fait
par elle, et le monde ne /'a point connue . Elle est venue
chez /es siens, et /es siens ne /' ant point re,;ue. » 5
Nous avons ferme nos oreilles a sa voix . Nous n'avons pas voulu
reconnaitre que nous etions malades et abimes, semblables a un
navire au gouvernail brise, aux voiles dechirees, sans port et sans
destination.
Orgueilleusement
nous lui avons dit: "Que nous reproches-tu?
Nous n'avons jamais fait tort a autrui. Adresse-toi aux autres. Moi je
suis bien portant".
Et lui, doucement, a essaye de nous faire decouvrir nos imperfections, notre veritable visage, notre grande culpabilite a tous
envers Dieu et envers les hommes, notre miserable impuissance

5

Jean 1 : 10-11
7

devant la vie et devant la mort.
11est venu nous apprendre que chaque fois que nous avons
recou rs au mensonge dans nos relations avec les autres ; chaque
fois que nous agissons par orgueil, par inten~t. par ego·1sme, nous
participons au grand desordre du monde, aux grandes semailles de
maledictions qui produisent chaque jour leurs moissons de haine,
de mort et de souffrance . Car «pas un peche n'est introduit par
/'homme dans le monde sans que naisse quelque part une
souffrance» .6 Ainsi, petit a petit, l'horloge s'est detraquee et elle
n'est plus bonne qu'a sonner son propre glas .

Le remade est en nous. Or la guerison du monde commence par
nous-memes . La grande reparation doit se faire en moi d 'abord. Ace
point, la voix du Christ devient plus ferme:
«Soumettez -vous done
Dieu ; resistez au diable et ii
fuira loin de vous . Approchez-vous de Dieu et ii s'approchera de vous . Nettoyez vos mains pecheurs; purifiez vos
coeurs, hommes irresolus. Sentez votre misere ; soyez
dans le deui/ et dans /es larmes; que votre rire se change
en deuil et votre joie en tristesse . Humiliez-vous devant le
Seigneur et ii vous elevera .»7
L'homme qui a l'honnetete et l'humilite de reconnaitre ces verites
difficiles a entendre, est pret a donner a sa vie une nouvelle orien tation . Selon !'expression du Christ meme. ii «va naftre de
nouveau» .8 Ses yeux vont s·ouvrir sur l'invisible.s II va connaitre le
secret de ceux qui n'ont rien et qui semblent pourtant tout posseder.
Et ce secret, c'est la signification qu 'ont pour eux la mort et la resurrection du Christ . Pour l'homme qui vase convertir, c'est-a-dire qui
va "se transformer" , la mort du Christ n'est plus un obscur
evenement historique. Cette offrande du Christ lui devient person nelle. Elle constitue l'evenement
marquant de son existence
d 'homme . Un poteau ind icateur dans le desert sans horizon qu'etait
sa vie. II sait maintenant ou ii va et pourquoi ii y va. II a fallu que le
Fils de Dieu etende ses bras sur une croix pour que l'homme mesure
enfin la laideur du peche et la grandeur "effarante" de l'amour de Dieu .

a

Michel Uuoi s!
Jacques 4 7 10
8 Jean 3 .5
9 2 Corinth iens 4 : 18
6

7

8

Le Christ est mort parce que je suis pecheur .
II est mort par amour pour moi .
II est mort pour que je vive, par-dela la mort .
Ces phrases nous laissent parfois desempares .
Un recit edifiant. L'histoire suivante nous aidera a comprendre . II y
a quelques annees, en Afrique noire, une tribu d 'antropophages
s'etait laissee gagner par !'esprit de l'Evangile. Leurs coutumes
ancestrales avaient presque totalement capitule devant le message
chretien . II y avait parmi eux un homme qui representait cette foi
chretienne . C'etait un homme de leur race . II avait su gagner toute
leur confiance
et leur affection . II etait leur conseiller
et leur
confident. II viva it sa foi avec une grande ferveur et eux , le veneraient
comme leur propre pere .
Un jour cependant. le demon poussa plusieurs d'entre eux a
raviver certaines vieilles pratiques et ils se mirent d 'accord pour
sacr ifier 1·un des leurs . comme autrefois . lls s'etaient tellement
excites dans cet horrible projet que meme leur conseiller ne put les
en dissuader .
Une nuit, ils s'introduisirent
silencieusement
dans la ca se de la
victime qu ' ils avaient choisie, et, apres lui avoir tranche la go rge , ils
emporterent
le corps dans la foret. Et c·est la qu ' ils s 'apercurent
avec horreur qu ' ils venaient de tuer leur am i venere . Ce dernier ,
ayant eu vent du complot et devant leur diaboliqu e obst ination.
s' etait arrange pour prendre la place de la v ictime .
Ce sacr ifice eut pour effet de guer ir a jamais la tribu de ces
moeu rs abominables .
La vie p rend son vra i sens . Par amour pour nous , Jesus , a, en
que lque sorte , detourne sur lui -meme le juste chatiment que Dieu
nous reservait . 10 Pour nous ii a detruit l'epouvantail de la mort. 1 1
Peut -on concevoir une reussite de la v ie si ell e est con stamment
mise en echec par la mort?!
En Christ, " la mort a ete engloutie dans la victoire ".
C'est ce qui explique !'attitude
des apotres et des premiers
chretiens pour qui la vie n'avait de sens que par le Christ et qui

10
11

Romains 5 :6 - 11
1 Cor i nthiens 15:55

9

accueillaient la mort com me un moyen indispensable pour etre pres
remplir ...
de Lui. 12 Mais ils avaient d'abord une tache
«Allez par tout le monde» leur avait dit le Christ «et
prechez la bonne nouvelle
toute la creation. Cel ui qui
croira et qui sera baptise sera sauve , mais celui qui ne
croira pas sera condamne .»1 3
A tous ceux qui veulent comprendre, ce commandement subsiste
«Repentez-vous et que chacun de vous soit baptise au
nom de Jesus-Christ pour le pardon de vos peches.» 14
II n'y a pas d'autre maniere de reussir sa vie.•

a

a

R. Andrejewski

1 2 Philippiens 1:21-23
13 Marc 16 :15-16
14 Actes 2:38
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PROBL~MES ET PENSEES

I. LA PRIORITE DES PENSEES
«L'homme est visiblement fait pour penser, c'est toute sa
dignite et tout son metier; et tout son devoir est de penser
comme ii faut.»
Pascal "Pensees II"
«L'homme n'est qu 'un roseau, le plus faible de la nature; mais
ii est un roseau pensant.»
Ibid .
«Toute notre dignite consiste done en la pensee . C'est de la
qu'i/ faut nous re/ever et non de/' espace et de la duree , que nous
ne saurians remplir. Travail/ans done a bien penser ; voi la le
principe de la morale. »
Ibid.
«En corrigeant /es idees fausses , on peut apaiser ou modifier
des reactions aff ectives excessives et deplacees . »
(Dr Aaron Beck, "Cognitive
Therapy and the Emotional
Disorders", Universite de Pennsylvanie, Philadelphia )
Les idees fausses sont la cause exclusive de presque toutes
/es angoisses .»
(Dr . David Burns "Feeling Good")
«Ce que /'on ressent dans /'instant vient des idees qui vous
passent par la tete en cet instant .»
Ibid .
«Car ii est tel que sont /es pensees de son ame . »
Salomon, Proverbes
II. VOS PENSEES VOUS DETRUISENT
OU VOUS CONSTRUISENT
1. Car vos pensees determinent vos humeurs , declenchent vos
emotions (et non !'inverse : les emotions n 'ont jamais le
pouvoir de faconner ou de susciter une seule pensee) .
2. Car les pensees negat ives (d 'ec hec, de culpabilite, etc .) de ferment toujours la realite.
3. Car ii ya un automatisme de la pensee negative , capable de
determiner le comportement si l'on n 'y prend pas garde .
11

4 . Car la depression est dir ectement liee a notre fac on de
penser.
5. Car la bonne humeur, la joie, le bien-etre, la reussite sont
directen:,ent lies a notre facon de penser .

111.DIX FACONS DE PENSER QUI ETOUFFENT
LE BONHEUR ET BRISENT DES VIES
(Adapte des travaux du Dr . David Burns sur la "Cognitive Therapy"
et applique aux depressifs )
1. Jumelles: vous regardez la vie avec des jumelles; vous
grossissez ou vous rapetissez tout de maniere exageree .
Vous grossissez vos imperfections et vous rapetissez auto matiquement vos qualites .
2 . Autodenigrement systematique : lorsqu 'on vous fait un com pliment, vous le refusez aussitot : "II dit cela pour me faire
plaisir", " Personne , et surtout pas moi, n 'a droit des compliments ." Vous voulez montrer que vous etes humble mais
l'autodenigrement est une fausse humilite .
3 . Si ... Les " si " ne peuvent vous aider dans vos problemes :
Si j'etais plus belle; si j'e tait plus intelligent ou aussi intelligent qu'un tel ; si j'avai s eu d'autres parents ...
Si seulement j'etais marie a quelqu'un d 'autre; si seulement
j 'avais un autre metie r ...
Et simon mariage se brisait; et si je perdais mon emploi ; et si
j'echouais ...
Tous ces " si" vous empechent de voir la realite en face et de
vivre dans le present; ils vous empechent aussi (par auto matisme) de voir les possibilites reelles qui s'offrent
vous .
4 . Personnalisation:
vous personnalisez tout; vous ramenez
tout vous-meme : "Tout ce qui arrive, tout ce que les autres
font, c'est de ma faute." Vous vous croyez responsable des
actes des autres . Vous vivez sous le poids d'une fausse
culpabilite qui vous par alyse.
5 . Elements negatifs : vo us reg ardez tout travers des lunettes
filtrantes qui ne la isse nt passer que les elements negatifs;
vous concluez qu e toujours et en toutes choses, tout est
negatif .
6 . Raisonnement affect if : vou s vous sentez coupab le, done
vous croyez avoir fait quelque chose de mal. Le raisonnement
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est illogique et dangereux car les sentiments
rtbuttent
de nos pensees
et non lea pensees
des
sentiments ou des eta-ts d'ime . Se sentir coupabte ne veut

affectif

pas dire qu 'on 1-esoit . Ne laissez pas ~es emotfons d~cter ce
qui est vrai ou juste .
7. Generalisation systematique : vous n ·avez pas reussi votre
bac, vous en dedu tsez que votre vi-e entiere e-nsera marquee,
et que vous ne pourrez reussir en rien .
Vous avez eu une experience sentimentale malheureuse,
vous en deduisez que vous ne serez jamais capable d'avoir
un e pet ite amie , que vous resterez seul toute vot re vi e.
8 . Enrober /es erreurs : !'argent que vous avez pl ac e ne rapporte
pa s au t ant que vous le pensiez ; vous vous dit es in capab le au
li eu de penser simplement que vous vous ete s t rompe.
9 . Tout ou rien : vous vous discreciitez sans arre t parce que vous
voyez tout en blanc ou noir . Ouoi que vous fass iez, vous ne
ser ez j ama is content de vous-meme .
10 . Con clus ions hativ-es: vous croyez pouvoir lir e les pensees ;
vou s i maginez que I-es autres vous meprisent sans en verifier
le bi e n -fo noe . Vous vous hatez t ou j our s de co nclure q ue
l 'av enir ne pe1Jt etr e qu e noir et nega tif sa ns e n avoir ve r if-ie
le bien-fonde .
•

V eridi c us
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RENCONTRES

AVEC

LA FOi

LE MAL ET L'EXISTENCE DE DIEU
Yann Opsitch
II n 'y a pas si longtemps, un ami me disait quelque chose qu'il me
semble avoir deja entendu maintes fois: «Jene crois pas que Dieu
ex iste . Si Dieu existait, ii n'y aurait pas tant de souffrances, tant de
ma/ en ce monde . »
Cette objection a la fo i chretienne est sans doute la plus courante .
Ce qui m'etonne n·est pas d'abord !'objection mais ceux qui, pour la
plupart, la formulent. En effet, ces gens qui "reflechissent"
ainsi sur
!es consequences " the o logiques" du mal ne croi ent , de to ute fac;on,
ni au bien, ni au mall
quel point ii est absurde d 'affirmer que
Rema rq uons . en effet,
Dieu n 'existe pas en se fondant sur quelque chose qui, de toute
fac;on, n'existe pas d'une maniere objective . Car si, comme
l'aff irment la plupart des athees, le mal n·existe pas, si le mal, en fin
de compte, n 'est qu 'une question de gout personnel ("Pour toi , tuer
c'est mal ; mais pour un autre ce peut etre bien ... suivant les motifs
et les circonstances ... "), ii n 'y a done pas , au sens objectif , de mal en
cet univers . Dans ce cas l'athee ne peut plus nier la real ite objective
de Dieu puisqu 'il part d'une notion ("le mal") purem ent subjective .
La personne qui m'affirme , au contra ire, que le m al existe d'une
maniere objective et universelle (done par rapport a des valeurs,
des criteres superieurs et universels) confirme. ce faisant, !'existence de Dieu . En effet, si le mal existe bel et bien, et ce d'une
maniere objective, c' est qu ' il ex iste aussi une loi morale, supreme et
su pe ri eure ; et. done. un leg islateur supreme et superieurl
La foi chret ienn e (et par "fo i chreti enne" j' entends une certhude
qui se fo nde sur des f aits historique s ver ifiables) nous enseigne
croire
la do ub le realite du bie n et du mal. Pou r et re consequente la
foi de l'athee (c'es t-a -dir e, en fait , la negation des faits histori aues
sur lesquels repose la foi ch ret ien ne) doit nier la fois la real ite de
Dieu et la realite du mal (com me du bien) . Et s'ils affirment qu ' il n 'y a
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ni bien ni mal en ce monde, les athees ne peuvent y faire aucune
exception . Par exemple , ils ne peuvent etre absolument conva incus
que les n azis ont mal agi ou qu'il etait bien (ou juste) de juger
N uremberg les criminels nazis . Et pourtant, ii fallait bien juger ces
h ommes , et ce d 'apres un critere moral universellement
admis .
A part ir du moment ou , meme dans un seul cas . l'athee admet
!'existence du mal (et done l 'antithese
du b ien) , sa foi que Dieu
n· existe pas n 'a p lus aucun support .
M ais ad m ettons qu ' i l n'en soit pas ainsi . Admettons que l 'athee
p ui ss e pa rler de la re a lite du mal tout en niant celle d ' une loi morale
issue d ·u n D1eu saint A ura -t -11 de ce fait etab l1 1·ine x1st ence de
Di eu ? A ura -t - 11demo nt re l'i mp ossibilite de la coex ist ence du ma l
·les sou ffran ce s. la malad 1e. les catastrophes . les injustices , etc .) et
d ' u n D ieu bon et ju ste 7
J e d is que non . Car la coex istence du mal et de Dieu ne met pas en
q uestion !'ex ist ence meme d e D ieu mais plutot sa nature (ou son
car ac t ere ) et sa vo lont e (ou se s desseins) . Pour etre consequent
l'a thee do it dire : «Pui sque le ma/ ex iste, j e ne crois pas a /'existence
d' un Dieu juste et bon .» Pose de cette maniere , le probleme se situe
a u niveau de ce que nous entendons par " justice " et " bonte " de
Di eu . Le proble m e co nsi ste savoir s ' il y a une impossibilite logique
a ce que co ex isten t la bon t e de D ieu et la r ea lite du ma l. O r , c ·est a
l'athee de demon tr e r l'i m poss ib ilite de cett e coe x istence (et non
ex p li q ue r e n q uoi la
se ul e ment de l'affirmer ) et c·es t au ch r et ien
r eali te du m al n e contrari e pas la n atu re et les de sse in s d e Di e u
m a1s. au cont ra 1re . sert ce tt e n atu re et ce d esse in.
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Un p ro blem e an cien
Le pr obleme au quel les scept iques d u t e m ps prese nt veu lent con f ro nte r les croy ants etait pose par les p h iloso phes epi cur iens .
Ceux-c1 c ro yaient deceler une incompat ib i lite absolue e ntre un Dieu
bon et tout-puissant
et la realite du mal et des souffrances
qui
caracterisent
notre monde . Disons d'emblee que la so lution (pronee
par certaines sectes) ne peut consister
nier la realite du mal et des
souffrances!
David Hume (philosophe ecossais du XVllle siecle) confronte les
croyants avec le meme probleme (en particulier dans son Dialogues
sur la religion naturelle) . Po ur Hume. ii y a une i ncompatibilite
logique entre un Dieu bon et tout-pu issant et la real it e du ma l -
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incompatibilite
d'existence . Le philosophe l'exprime aussi en ces
termes : si les hommes ne sont pas totalement heureux (c'est-a-dire
s ' ils souffrent ou sont ma lades) deux affirmations s'imposent (et ces
deux affirmations
conduisent a une conclusion "philosophique"
:
Dieu n'existe pas) :
1) Dieu est bon , mais ii n 'est pas tout -puissant; ou bien ii est
tout-puissant.
mais ii n'est pas bon .
2 ) Dieu n'est ni bon ni tout-puissant .
3) Conclusion : Dieu n 'existe pas .
Hume ajoute que si l'on veut se referer a uncertain ordre dans
l' un ivers pour demontrer !'existence de Dieu , on peut t o ut a us s1
bien faire appel au desordre (la maladie , la souffra nce, 1·iniu st1ce ,
po ur en deduire l'inexistence de Dieu .
C omment

repondre

a ce

probleme?

Ce probleme qui nous est pose tant par des incroyants que par des
cro yants s 'articule generalement autour d ' une certa ine conception
de Dieu (Dieu est bon , tout -puissant. juste , etc .) et la isse de cote la
q uestion de l' homme (Qui est l'h omme ? Pourquoi est-ii sur la terre ?
Qu 'est-ce que le bonheur pour l 'homme?) . Dans ce probleme , ii est
aussi question de l' etre humain : comment ce monde tel qu ' il est
peut-il etre compatible avec l'i dee que Dieu veut le bonheur de
l'h omme?
Ce probleme ne pose nu ll ement un cas d ' incompatibilite,
ou
d'i mpossibilite . Et nous pouvons le decouvrir a partir de certaines
considerations sur l' HOMME : Qui est l' homme? Pourquoi est-ii sur
cette terre? Quel est son des ti n ?
Quelles conceptions de l'homme avaient Epicure et Hume (et ont,
aujourd'hui,
les phi losophes athees )? Socrate envisageait,
du
moins , la possibilite que l'homme soit autre chose qu'un animal.
Mais pour Hume et Epicure , l' homme est un animal dont la raison
d'etre est de manger, de boire , de se reproduire et de vivre le plus
longtemps possible sur cette terre . Si telle est la nature de

/'homme et telle est sa raison d 'etre, a/ors ii est clair que Dieu a
echoue! II est clair, dans ce cas, qu 'i/ ya incompatibilite entre ce
que Dieu veut et ce que nous constatons autour de nous (des gens
malades, qui souffrent. qui meurent jeunes, etc.) .
Mais:
1. Est-ce que le but de Dieu c 'est que nous vivions aussi longtem r,.
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que possible , et de preference sans difficultes et sans souf frances?
2 . Est -ce q ue c ·est le but de Dieu que le bien soit pour l'hom m e non
un c hoi x mais une necessite absolue qui lui soit imposee?
3 . Est -ce q ue c ·est le but de Dieu que ceux qui croient en lui
pu issent vivre sans souffrances , sans problemes dans leur vie
perso n nelle et degages de toute responsabilite en ce qu i con cerne les souffrances d 'autrui?
La reponse
ces questions pourra peut-etre nous aider
comprendre pourquoi le monde est ainsi fait qu'on n'y trouve jamais
le "paradis " auquel tous semblent aspirer (meme les athees!) .

a

Les differentes

sources

a

du mal

a

Des que su rvien t une calamite nature l le , le probleme surgit
nouveau : ce la est- ii compatible avec la croyance en un Dieu bon et
tout-puissant?
Ce n'est pas sans raison qu'on soul igne les souffrances causees
par la nature car celles-c i peuvent etre directement liees
la responsabilite divine.
Un e chose , en tout cas , est certa ine: la nature n' es t pas - et de
lo in - le plus impitoyable ennemi de l'homme. L'histo ire l'atteste :
les souffrances
causees par des phenomenes
nature ls sont
mi nimes en comparaison des souffrances que l' homme inf lige
l' homme . En quelques annees , A. Hitler et ses semblables ont fait
so uffrir davantage d 'hom m es , de f emmes et d'enfants que la totali te des eruptions vo lcan iques dans toute l' histoire humaine ! Et l'on
a pu denomb rer pres de m ille fo is plus de morts pendant la revo lution culturel le en Chine qu 'en raison des t remblements de terre et ce auss i loin qu 'on remonte dans l' hi st oire chinoise! Et pour un
enfant qui vient au monde difforme sans raison conn ue , combien
na issent avec des anomal ies physiques ... parce que les parents
etaient des drogues ou des alcooliques?
Nous de vo n s t ous cont ri buer
e lim in er les souffra nc es im put ab les des cause s n at ur el les, notam me nt les m a ladies (pour ce qu i
est de la malad ie, l ' homme a aussi une grande part de responsabili t e, les pe rsonne l des hopiia ux voi t quot idienne me nt les ra v ag es
de l'a lcoo lis m e et des abus de t ou t es so rt es auxquels se livr ent tant
de gens) . Mais ne nous faisons pas d 'illusions sur la nature de
l' homme . Le monde moderne est la pour attester le fait suivant : les
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hommes ne sont ni meilleur s, ni plus j ustes, ni plus compat issants
soig ne r, mo ins de veuves
lorsqu'il y a moins de ma lades
consoler , moins d'affames
nourrirl Une chose semble claire: ce
sont precisement les souffrances de ce monde qui empechent les
hommes de se corrompre totalement. En Apocalypse, chapitre 3,
Dieu vomit de sa bouche l'E gl ise de laodicee parce qu'elle dit: <sJe
suis riche, je me suis enric hi, j e n'ai besoin de rien. ..» Et plus on
observe les soc iet es ou l'o n ne souffre ni de la faim, ni de la nudite ,
ou ii est aise de se fa ire soign er et d'eviter les souffrances ... plus on
observe d 'ego·isme etd'i ndiff eren ce . Qua nd l 'hom me s·est construit
son petit paradis , son ego'isme ne le supporte pas. C'est lorsqu'il a
son pet it ch ez-so i dans leq uel aucu ne- souffran ce, aucun cor ps
et ranger ne peuvent penetre r, qu' il dev ient le plu s violent et le plus
ego·istel Ne croyons pas que le monde ser ait meilleur si l'o n pouvait
abo lir toute maladie, tout catacl ysme et vivre m i lie ans ... Le parad is
des utopie s at hees ser ait un enf er l
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Le m ond e planifi e
Nous qui nous plaig no ns des cata clysmes naturel s et Qui ne
voulons pas d' une liberte de choix entr e le bien et le mat. nous ne
devo ns pas nous im aginer qu'un monde totalement planifie par
Dieu sera it porte ur de bonh e ur . Est-ce que nous desirons reellement vivre dan s une soci ete entierement planif iee? Est-ce que de
tell es soc iet es perm ett ent davanta ge de liberte d'expression et
d 'epanouisse ment pers onne ls ?
Pour certa ins «Dieu est bon et tou t -puis sant » signif ie que Dieu
doit t out plani fier et, qu 'au surplus , ii doit etre le gendarme du
monde avec un grand G.
«Si j' etais Dieu (pense I 'i ncredule )je n 'aurais pas cr ee le
monde tel qu 'i/ est: d' abord, j'aur ai s pl ace /'h omme dans
une situat ion ou ii aura it ete contra in t de ne f sire que le
bien; je n 's urais p as p lac e devant Jui un arbre de la con.naissance du bien et du ma/. Puis, j e Jui aurais epargne
toute incertitude sur /'avenir en Jui revelant celui-ci; je Jui
aurais evite tou te poss ib ilite d'echec; ii n'aurait pas eu
besoin, non plus , de s 'ameliorer, de se depasser lui-meme.
Entin, j'aurais pla ce /'ho mme dans un env iron n ement
n ature/ ideal. La m ont agne tu e /' homme . A/o rs, pl us de
m ont agn es! Plus de tem pete s, plus de cycl ones, plus
d'o ceans, plus d'orsges !»
18

Qui, si nous etions Dieu, nous aurions cree un monde plat, sans
l'image de ces villes
dangers , e ntierement
previsible. Un monde
nouvelles
dans lesquelles
on peut mener une vie sans soucis
la fin de ses jours ...
jusqu
Mais ce monde meilleur et ideal, c·est le Meilleur des Mondes
d "Aldous Huxley . Et le c itoyen de ce monde meilleur est celui des
pays totalita ires ou l'on a cru pouvoir construire
un tel monde .

a

·a

Dieu, le gendarme

avec un grand

G

Nous avons taus entendu dire : «Si Dieu est tout-puissant
et qu'i/
sal t tout es choses , pourquoi n'intervient-il
pas quand /es gens font
du ma/? »
Dieu est omn ipresent , omniscient
et omnipotent ... mais cela ne
signifie pas qu ' il est un GENDARME omnipresent,
omn iscient et
omnipotent!
Si tel etait Dieu, alors tel ii devrait etre pour chacun de
nous. Or que preferons-nous?
Un ministre de la justice qui fait voter
des lois et nous demande de les observer ou un ministre de la justice
qui se reproduit a cinquante millions d'exemplaires
et fait le guet a
chaque coin de rue? On ne peut pas avoir a la fois la democratie et la
dictature , la liberte de penser et d'agir et le totalitarisme . Si je veux
que Dieu soit le GENDARME de tout le monde , je dais me demander,
dans ce cas, pourquoi Dieu ne me punit pas comme je le merite
c haque fois que je fais ou que je dis une betise!

L' athee place l'homme

au centre

de l'univers

a

En deduisant
l'inexistence
de Dieu
partir des malheurs, des
souffrances.
des cataclysmes ou des injustices subis par l'homme ,
l'athee place l'homme au centre de l'univers. En effet, pourquoi nos
problemes ou nos souffrances auraient-elles
des implications aussi
cosm1que s? Pourquoi l 'athee suppose-t-il qu'il est le seul etre mora lement responsable de l'univers cree? Pourquoi suppose-t-il
qu'il
souffrir?
est le seul etre
Les croyants eux-memes,
par certa ins de leurs raisonnements
.
semblent
avoir oublie qu 'en dehors de l' homme . d 'autres etres
moralement
responsables ant aussi ete crees par D ie u. L ' Ecrit ure
les appelle " les anges " . " les espr its " ou encore " les pri ncipau t es " .
Ce s "p r inci paut es" {et le te rme l'ind ique lu i - mem e J ont u n ro le
pr ee m in ent dans l'o rdre moral et spiritu e l de D ieu . d e sor te qu 'on ne
p eut pas parler de cet ordre sans en tenir compte . De fait , l 'Ecriture
atteste que le combat spirituel se li vre tout d 'abord au niveau des
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«principautes, des puissances de ce monde de tenebres, des esprits
du ma/ qui habitent /es espaces celestes.» (Ephesiens 6 : 12 [version
de Jerusalem]; cf . Colossiens 2 : 15; 1 Jean 3:8; Hebreux 2: 14).
Un monde pour se preparer
En fait, ce monde et les quelques annees de vie que nous
recevons sur cette terre sont le lieu et le temps ou nous preparons
notre ame. C'est ici et maintenant que nous devons apprendre individuellement et collectivement
a vivre selon l'appel de Dieu,
c'est-a-dire selon la justice, l'honnetete, la fidelite et la purete.
Mais quand l'homme est determine a se construire le paradis sur
ter re, ii devie du dessein de Dieu et aboutit, de toute fac;on creer
!'enter sur terre . Quand, au contra ire , des hommes veulent vivre sur
l'appel de Dieu , c'est alors qu ' ils
cette terre en se conformant
dev iennent «/e sel de la terre » etque le monde devient plus vivable ...
Ne nous laissons pas leurrer par les utopies qui visent a fac;onner
un Homme et une Societe ideals sans faire appel aux valeurs spirit uelles et morales. Sans des co nsiderations spirituelles et morales
sur l'homme ou sur Dieu , ii ne peut y avoir d 'amelioration dans la
con dition humaine ; et les progres materiels seu ls sont impu issants
a rendre l'h omme meilleur o u lui procurer plus de bonheur . •
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L'EGLISE
A TRAVERS LE MONDE
COTE D'IVOIRE
Bouake.
L'Eglise
a
ete
recemment fondee dans cette
ville (resultat de conversions realisees par I'« Ecole Mondiale de
la Bible », cours par correspondance enseigne avec l'aide de
chretiens francophones dans le
monde entier). Lors d'un recent
voyage effectue par J. Davison,
directeur des cours, 27 etudiants
ont ete baptises. Frere Davison
lance un appel aux chretiens
d'Europe de langue fran~aise . II
espere, ainsi, engager une cinquantai ne
de
nouveaux
moniteurs dans cet effort. Des
etudiants
sont inscrits de la
Nouvelle
Caledonie,
d'une
dizaine de pays d'Airique francophone, des Nouvelles Hebrides
et au Quebec.

VENEZUELA
Caracas : l' Eglise existe dans
toutes les provinces du pays ,
exception faite pour le Sud . Sous
l'e.g ide · de
Jorge
Berna l,
autrefois
directeur
d 'un
mouvement evangelique , des re·
presentants de plusieurs Eglises
indeperidantes etudient la possibi I ife de restaurer
l ' Eglise
primitive
dans le pays, sans.
aenominations
et noms ·sectaires. Selon !es pronost1cs
les plus realistes, une centa1ne
d'assemblees
peuvent
etre
etablies dans les deux annees a
ven ir.

VANUATU (Nouvelles Hebrides)
Port Vila : L' Eglise du Christ
existe dans ce territoire (devenu
independant en 1979) depuis le
mois de janvier. L'Eglise presbyterienne , mouvement
le plus
repandu dans le pays, s'est opposee aux freres mais la liberte reli·
gieuse existe grace a la nouvelle
constitution.
TANZANIE
Chimala : L'Mpital chretien de
cette ville cherche un medecinchirurgien
missionnaire . Get
Mpital qui est dote de 22 batiments et de 58 lits soigne 100
malades externes par jour . II
existe
16 Eglises dans les
villages d'alentour.
SRI LANKA lancien CEYLAN\
Colombo : Au total , 14 eglises
ont ete etablies aepuis l'envoi au
premier missionnaire en 1970. Le
pays evangelise par une ecole
bibl ique par corresponaance. Six
p rofesseurs
s 'occupent
aes
cours (env iron 250 cours par jour)
en troi s lan gues : sinhala, t amil
et anglais .

SAMOA
Pago-Pago : .L' Eglise aans cette
ville
espere
envoyer
son
a Christ-Church
evangeliste
(Nouvelle-Zelanae)
pour une
campagne parmi les Samoans
qui sont nombreux aans le pays.
Une nouvelle assemblee vient
a'etre
etablie
au
Samoa
occiaental.
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Allez , faites de toutes les nations des disciples . les baptisant au nom
du Pere, du Fils , et du Saint-Esprit , et enseignez-leur a observer tout ce
que je vous ai prescrit.
Matthieu 28: 19, 20
Ce n'est pas pour eux seulemnt que je prie. mais encore pour ceux qui
croiront en moi par leur parole, afin que tous soient un ; comme toi .
Pere. tu es en moi , et moi en toi, qu 'eux aussi soient un en nous , afin
que le monde croie que tu m'as envoye .
Jean 17: 20, 21
Eglise du Christ , 14 bis, place

du lion

d'Or,

F - 59000 Lille
Tel. (20) 55.38.33
Gemeinde Christi, Rheinholdfranck-Str. , D - 75 Karlsruhe
Tel. (0721) 84.58.56
Petronelli Vincenzo, 41, Allee des Comptines , F · 59650 Villeneuve
d' Ascq
Tel. (20) 05.31.94

Chers Freres et Sreurs.
Beaucoup d 'entre vous ne nous connaissent pas personnellement. au
moyen de la photo ci-dessus vous pouvez vous faire une idee. A partir
de la plus petite : Anne -Caroline , 7 ans ; Paul , 9 ; Giovanni . 10 :
Ma ril ena, 13 ; Yolanda . 14 : ma femme Vita ; et moi-meme Vincenzo
Petronelli.
Curriculum Vitae. a partir de ma co nversion:
J' ai connu l' Evangile en ltalie , da ns l' Eglise du Christ de Latiano (BR.),
ou dans l'annee 1961 je me suis baptise conformement a la Parole de
Dieu , Actes 2 : 37, 38.
Dans l'annee 1962, a caus e de la penurie de travail en ltalie , j'ai emigre
en France avec un contrat d 'un an ; ensuite pour avoir entendu dire
q u'en Allemagne les sala ires etaient plus eleves , je me suis deplace
en 1963-64 a Cologne pour travailler chez Ford ; mais !'adaptation etant
difficile, en 1965 je reviens en France , et en 1966, ayant connu ma
femme , deja convertie au Seig neur , nous decidames de nous marier.
A partir de l'annee 1967-68, no us avons commence de frequenter activement l' Eglis e a Lille , et a peu pres dans la meme periode , uncouple
de missionnaires nous f it pren dre conscience que pas mal de freres et
sympath isants de l' Evangile se t rouvaie nt isoles dans to ut le nord de
l' Europe , par conse quent en danger de faire naufrage par rapport a la
foi , vu aussi les diffi c ultes d 'ordre li nguistique , de mentalite. de
coutumes ...

Avec le couple missionnaires, nous avons a temps partiel (c'est-a-dire,
les fins de semaines, les conges, et autres occasions de temps libres)
organise des rencontres pour l'etude de la Parole de Dieu, particul ierement en Allemagne , chez les families emigrees en les encourageant de mieux servir et louer Dieu. Nous avons aussi etabli des
contacts et rencontres d'etudes dans les villes comme Karlsruhe ,
Waitsburg . Dusseldorf , Reutlingen, Phorzheim, Stuttgart, et Maasmacheleen.
Pas mal de fois . un noyau de trois ou quatre families s'est forme et
s 'est regroupe en France. Allemagne, Belgique , et ltalie ; mais a cause
de sa situation geographique centrale pour faciliter la participation de
la plupart. les rencontres d'etudes Bibliques se font dans les locaux de
l' assemblee de Karlsruhe . et quelque fois a Gemunden.
Dieu a beni ce type de travail, non seulement pour raffermir les
croyants isoles . mais en plus convertir des personnes a Jesus-Christ :
et rn nformi!ment aux Sa,ntpc;-Ecritures
quatre personnes se sont
baptisees en cont essan t 1e rwn glor 1eul\ lle Jesus -\.,t1r,st. et d ' autres ,
grace a Dieu , sont pretes tres prochainement de !'accepter et le serv ir
pour l'eternite .
Mais pour combler notre joie, Dieu a permis de voir naitre une petite
assemblee d'expression ltalienne a Karlsruhe et les environs , ou elle
se reunit periodiquement a la gloire de Dieu.
A partir de decembre 1979, l'entreprise qui m'employait a licencie 80
personnes pour cause economique, et je faisais partie du nombre :
depuis j 'ai pris conscience que Dieu veut se servir de moi et developper
mes talents a son service , afin de me donner entierement a cette tache
avec ma famille.
Par consequent , pour parer aux besoins de soutien financier (car
malgre l'accord des assemblees de Lille et Karlsruhe, elles toutes
se ules ne peuvent faire face a un si gros effort), nous appelons a l'aide
les membres de toutes les communautes , soit a titre individuel , soit a
titre collectif , afin de soutenir ce travail avec la priere naturellement .
sans pour autant negliger le cote pratique, qui est celui de donner avec
liberalite et generosite pour la proc lamation de l'Evang11e. S1 nous
apprenons a faire que lques petits sacrifices, Dieu nous ouvrira les
eel uses des cieux pour deverser sur nous les benedictions necessaires
a notre vie, Mal. 3: 10.
II taut aussi constamment penser que le but essentiel de l'Eglise de
Jesus-Christ est celui de porter le salut aux arnes parce que Jesus Luimeme s'est donne pour cela.
Jesus-Christ aurait pu guerir taus les malades du monde . II aurait pu
donner de la nourriture a to us ceux q ui en avait besoin : bref. II aurait
pu enrayer tous les malheurs dont souffrai t le monde. Plu t6t II a dit :
« Celui qu, c r0,t en Mo1 a la vie eterne lle Je su,s le pain de vie.» Jean 6:
47 , 48 .
Nous les croyants nous avons le privilege et la responsabilite
de
donner aux a.mes !'occasion de connaitre la veritable vie , celle qui ne
perira jamais . Car , le but et la mission de Jesus-Christ mart et ressuscite

est celui de donner le salut a tous ceux qui veulent le reconnaitre
com me Seigneur et Sauveur .
Soyons positifs pour la proc lamation de l' Evang ile, de la sorte que si
et
toute notre personne
appa rt ient a Dieu . avec contiance
determination prions Dieu d 'en accro itre la generosite . Dans tous les
cas , soyons conscients que Dieu conait nos reelles possibilites . et les
dispositions de chacur de nos cceurs.
Pour notre part ,et selon la volonte de Dieu . nous somme s prets
d'accroitre nos activites pour l' Eglise du Seigneur . et dans le de ta11ue
proceder ainsi :
1. - Rencontre mensuelle ou bimensuelle a Karlsruhe (630 kilometres
de chez nous) pour l'etude de la Parole de Dieu r ;n ,1 v rt des simpa thisants qu ' il taut soutenir et enseigner , et puis ii taut continuer
d 'encourager la communaute ltalienne , atin qu 11s se perfectionnent
dans les ministeres , en vue de !'edification du corps du Christ ,
Ephes iens 4 : 11 . 12.
2. - Aller rendre visite aux treres et sceurs qui sont isoles avec le but
de les rattermir dans la toi en Jesus-Christ et, s' il ya des poss ibilites ,
d 'etablir des communautes , cela dans tout le nord de !'Europe ou nous
aurons etabli des contacts et trouve des portes ouvertes pour la Bonne
Nouv elle.
3. - Continuer la correspondance eventuellement avec bulletin trimes triel , ou aut re moyen. pour faciliter la croissance et !'information
spirituelle de toutes personnes contactees .
4. - Avec et dans la co mmunaut e de Lille , accroitre l'act 1vit e en
vis itant les sympathisants pour et udier Id f-l,Ho le de Dieu ; encourager
les taibles dans la foi ; visiter les absents pour cause de sante ou autre :
selon la disponib ilite et la decision collegiale avec les autres treres
dans l'assemblee , prendre part a l'enseignement .
5. - Projet d'avoir permanence un ou deux jours par semaine dans les
locaux de l'assemblee de Lille .
Freres et Sceurs , ii n'existe par sur la terre un but plus beau et noble
que de vouloir annoncer la Bonne Nouvelle de Jesus-Christ et nous
tous nous avons le privilege de prendre part active selon les talents et
les dons particuliers que Dieu a mis dans chacun de nous . Alors
disons-nous : « Me voici . Seigneur , je m'abandonne a toi. Dispose de
moi selon ta volonte » . c ·et notre priere pour vous tous qui lisez cet
appel.
Avec affection en Jesus-Christ , notre commun Sauveur ,
Vincenzo , Vita , et famille Petronelli .

N.B. · tout titre de paiement doit etre Ii belle:
FOND MISSION PETRONELLI VINCENZO
41, allee des Comptines
F - 59650 Villeneuve-d'Ascq

P.S. : Si vous connaissez des sympathisants ou membres de l'Eglise
qui sont isoles , vous pouvez nous communiquer leurs adresses . Nous
sero ns heureux de po uvoir les aider si besoin est. Merci , et que Dieu
nous benisse en to utes choses.

EN BREF
• La criminalite augmente en France : un rapport du ministere de t'lnterieur fait etat d'une forte augmentation de la criminalite en France au
1979 avec
cours de l'annee 1980 (12, 74 % d 'augmentation par rapport
un total de 2 627 508 crimes et de/its , soit un crime ou un de/it comm is
toutes !es 12 secondes).
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• Le mensuel « Mouvements Religieux » n° 21 (janvier 1982) a publie un
art ic le de Yann Opsitch sur les origines des Eglises du Christ en
Grande Bretagne et aux Etats-Unis (MR 2 rue des Fauvettes , 57200
Sarreguemines F).
• Les Mennonites connaissent des dif ti'-.~1ltes internes du fa it que des
membres de cette communaute rejettent desormais !'appellation
« mennonite » (Mouvements Rel1g1eux , n · 21, Jan. 1982).
• lrlande du Nord.
Apres une etude approfond ie de la Bible , cinquante catholiques du
village de Ballinadreen ont ete baptises bibliquement (par immersion ,
pour le pardon des peches) et ont forme une assemblee qui se reunit
chaque dimanche pour le repas du Seigneur; cette assemblee reste en
contact avec les Eglises du Christ de Dublin et de Limerick .
• La France compte 13 019 toxicomanes connus . une augme ntation de
30 % par rapport
1980 , en 1981 ii ya eu 13 850 arrestat ions en France
pour trafic de stupefiants.
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LES "BAPTEMES" DU
NOUVEAU TESTAMENT
Yann Opsitch

Dans le Nouveau Testament bapteme et baptiser sont utilises
pour decrire uncertain nombre de choses distinctes. C'est chaque
quoi se refere le verbe
fo is le contexte qui permet de comprendre
o u le substantif. Dans cette etude, nous voulons aussi garder a
!' esprit un principe fondamental
en matiere d 'interpretation
bibli que qui est de «commencer par le general, et n on par le particul ier .»

a

L'affi rmat ion fondamen tale de Paul : ii ya un seul bapteme.
«II ya un seul corps et un seul £ sprit, com me aussi vous
avez ete appeles a une seule esperance, celle de vot re
vocat ion; ii y a un seul Seigneur, une seule to( un seul
bapteme, un seul Dieu et Pere de taus, qui est au-dessus
de taus , p armi taus et en taus.»
(Ephes iens 4 :4-6,
Nouvelle version Segond revisee [Colom be])
re cevo ir un seul
Le d isc ipl e de Jesus, le ch retien , est appele
bapt eme . C'e st le bapteme commande par J esus , enseigne parses
ap6tres, et auquel est adjoi nt la promesse du pardon des pech es
(M atthie u 28 :19; Actes 2 :38).
En Ephesiens 4 , l'ap6tre ne se contredit pas avec !'en semble du
Nou veau Testament qui fait mention de plu sieu rs "baptemes".
C'est chaque fois le contexte qui permet de le decouvrir.

a

Sens propre ou sens figure?
Les textes originaux

de la Bible et les traductions

francaises qui

e n ont ete faites ne sont pas ecrits sans egard aux lois de la grammaire, de la syntaxe ou de l'usage des langues. Le Nouveau Testament se sert de bien des termes non seulement dans leur sens
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propre mais aussi dans un ou plusieurs sens figures . II arrive trop
souvent qu 'une fausse interpretation de la Bible provienne d'une
lecture du texte qui ne tient compte ni du contexte ni des regles ele mentaires qui regissent le la ngage et l' ecriture.
En ce qui concerne le mot bapteme (ou baptiser) ii est indispensable de dis ti nguer entre le sens propre et le sens figure . On
retrouve d 'ailleurs
cette distinction
chez les auteurs grecs
classiques .

( 1 ) Baptiser I sens propre
Le verbe baptiser (et son substantif) signifie "plonger, immerger
dans l'eau " . Par exemple , en Jean 3 :23: «Jean aussi immergeait a
Enon , pres de Salim , parce qu'il y avait la beaucoup d'eau ; et on y
ven ait pour etre immerge .» (trad uction libre) .

(2) Baptiser I sens figure
La signification propre de baptiser - c 'est-a-dire
1mmerger ,
plonger dans l'eau " - est et en du a plusieurs sens figures; dans ce
cas, !'immersion ne se fait plus dans l'eau mais dans autre chose.
Par exemple : immersion dans la souffrance (Matthieu 20 :22) ;
immersion dans la nuee (1 Corinthiens 10:2); immersion dans
!' Esprit (Actes 1 1: 16) etc .

Les differents

"baptemes"

du Nouveau Testament

Nous mettons bapteme entre guillemets pour bien faire compr endre la distinction entre ces baptemes et le seul bapteme com mande par Jesus et ses apotres juste avant son ascension. Dans la
pl upart des autres cas ou le mot bapteme est utilise, ii designe,
d' une maniere figuree, differentes realites physiques ou spirituelles.

(1) Le bapteme de Jean et le bapteme au nom de Jesus
Les mots bapteme et baptiser designe nt, le plus souvent, une
immersion dans l'eau du croyant repentant. Le Nouveau Testament
distingue,
cet egard , entre a) le bapteme preche et pratique par
Jean le baptiste et ses disc iple s et b) le bapteme commande et
applique par Jesus et ses apotre s

a

Passages bib li ques:
Matthieu 3 :6, 7, 11, 13, 14, 16; 21 :25 ; Marc 1 :4 , 5, 8 , 9; 11 :30 ;
Luc 3:7 , 12, 16, 21; 7:29, 30 ; 20 :4; Jean 1 :25 , 26, 28 , 31 , 33; 10 :40;
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Actes 1 :5; 1 :22; 10 :37 ; 13 :24; 18: 2 5; 19:4. Ce sont lit tous les
passages du Nouveau Testament qui parlent du bapteme de Jean .
Quel ques rem arq ue a aur cea paaagea
a) En baptis an't, Jea n mo nt rait une a utorite en Israel ; ce dont ii lu i
fut dem ande compte par les diri geants relig ieux (Je an 1 :25) .
b) J ean affi rme qu 'i l immerge dans l' eau (Jean 1 :26 ).
c) J ean baptisa it dans l' eau ce ux qui confe ssaient leurs peche s
(Ma rc 1:5).
d) Le bapteme de Jea n fai sa it partie int egran te du dessein de Dieu
pour le salut d'lsr ael (cf . Luc 7: 30 ; Ma rc 1 :5).
e) J esus co nfirme l'autorite divine du bapteme de Jean (Luc 7:30;
Matthieu 21 :25 ; Marc 11 :30) .
f ) Le bapteme de J ean avait po ur but la remi ssion des peches
(Marc 1:4. 5).
g) Le bapteme que Jean app lique (dans l'e au) est contraste au
bapteme qu e le M essie applique (dans le Saint-Esprit) (Jean
1 :33; Actes 1 :5).
h) Le bapteme de Jean devait etre remplace par le bapteme au nom
du Seigneur Jesus (Actes 19:4).
Passages bibliques:
Voici tousles passages du Nouveau Testament qui mentionnent
le bapteme commande par Jesus et ses apotres: Matthieu 28: 19;
Ma rc 16 :16; Acte s 2 :38 , 41; 8:12, 13. 16, 36 , 38; 9:18 ; 10:47, 48 ;
16:15, 33; 18:8; 19 :5; 22 : 16; Roma ins 6:3, 4; 1 Corinthians 1: 13-1 7;
Galates 3:27; ~phesiens 4:5; Colossiens 2:12; 1 Pierre 3:21.
Ou elquea remarque s su r cea pa ssa ges
a) Le bapteme au nom de Jesus-Christ est un commandement de
Jesus et de ses apotres (Matt hieu 28 :19; Actes 2:38; 10:48).
b) Celui qui est baptise au nom de J~sus est aussi baptise au nom
du Pere, du Fil s et du Saint-Esprit; autremen t dit , le bapt ise, en
et ant en relation avec le Sei gneur Je s us est , de ce fait, en
relation avec le Pere, le Fils et le Saint- Esprit (Actes 2:3 8;
Matthi eu 28: 19).
c) Le bapteme au no m de Jesus est en vue de recevoi r le pardon des
p&ch es et le don du Saint -Espr it (Actes 2 :38; 22 :16) .
d) Le baptltme au nom de Jesus est le resultat de la predication de
Jes us et de la bonne nouvelle (Actes 8 : 16 ss; Matthieu 28:19ss;
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Marc 16 : 16).
e) Le bapteme au nom de Jesus est accorde ceuxqui croient et se
repentent de leurs peches (Marc 16 : 16; Actes 2 :38) .
f) Au moment du bapteme , le croyant est enseveli avec le Christ ;
puis, ii ressuscite avec le Christ pour vivre une nouvelle vie
(Colossiens 2: 12; Roma ins 6 :3ss) .
g) Par le bapteme, le croyant revet le Christ et devient heritier des
promesses faites
Abraham (Galates 3:26ss) .
h) Le bapteme sauve le croyant comme l'arche sauva Noe et les
siens ( 1 Pierre 3 :21 ).

a

a

(2)

Le bapteme

dans le Saint-Esprit

L'i mmersion dans l'Esprit est l'accomplissement
de la promesse
d iv ine faite sous la nouvelle alliance (l'Esprit sera repandu sur le
peuple de Dieu) . c·est de cette maniere que Pierre explique
!'i mmersion dans l'Esprit en Actes 2 : 17-36 (cf . Actes 1 :5) . Des lors
(des Actes 2), on constate que le Nouveau Testament souligne cette
particularite de l'Eglise, peup le de Dieu , sous la nouvelle alliance :
c' est un peuple en qui habite l' Esprit de Dieu.
Passages bibliques

sur !' immersion

dans le Saint-Esprit

M atthieu 3: 11 ; Marc 1 :8; Luc 3: 16; .Jean 1 :26 , 33; Actes
1 1-:16 ; 1 Corinthiens 12 :13 .
Q uelques
a)

remarques

1 :5;

sur ces passages

C' est Jesus qui immerg e dans l' Espr it (et non, par exemple ,
l'Es pri t qui imm erge dans l'Espr it) . L' immersion dans l'Esprit est
done dependa nt e de la rel ation ave c Jesus-Chr ist. Jean le
baptiste prechait q ue J es us est celui q ui baptise dans l'Esprit en
vertu du fait qu ' il est le Messie (c'est-a-dire le roi et sauveur
d' lsrael,
cf. Ac t es 2 :3 6) . Act es 2 est une confirmation
surnaturelle
que Jesus re gne maintenant
sur Israel: «Que
toute la maison d'/srael sache done avec certitude que Dieu a fait
Seigneur et Christ ce Jes us que vous avez crucifie . » (Actes 2 :36
[Colombe]) .
b) Jesus immerge son peup !e dans l'Esprit ou dans le feu . En
effet. selon la predication de J ean le Baptiste, le Messie d'lsrael
ne se contenterait pas de baptiser son peuple dans l'Esprit (ceux
qui viendraient a lui); ii baptiserait aussi son peuple dans le feu
de son jugement (ceux qui ne viendraien t pas a lui ): «. . . et n 'ima-
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g in ez pas pouvoir dire : Nou s avons Abraham pour p er e! Car j e
vous dec lare que de ces pierres-c i Dieu peut susc i ter des
A braha m . Deja la cognee est mise a la rac in e des
enfan ts
arb res . to ut arbr e done qui ne produit pas de bons fruits est
co upe et j ete au feu . Mo, ~ je vous baptise , en vue de la repen ta n ce, mais celui qui vient apres moi est plus pu issant que m o,~
et j e n e merite p as de porter ses sandales . Lui vous baptise ra
d'E spri t Saint et de feu . II a son van a la ma in, ii netto iera son
aire . ii ama ss er a son bl e dans le grenier , mais ii br ulera la paille
dan s le f eu qu i ne s 'eteint pas .» (Matth ieu 3 :9 - 12 [Colombe] ;
Compa re z ceci avec Malachie, chapitres 3 et 4 !).
c)
Le Messi e 1mmer ge so n peuple (Ju ifs et non-Ju if s)dans l'E sprit
pour fo rm er un seu l corps:
" Car dan s un seu / Esp r it nous avons tous ete imm erges
p our forme r un seul corps, soit Juifs . soit Grecs , soit
esc lave s. soi t fibre s, et n ous avons tou s ete abr euves d ' un
(1 Corin thien s 12 :13)
se ul Esprit .»
Noto ns ic i qu'i m m erges dan s l'Esp rit et abre u ves de l' Esprit
designent la me me cho se . Not ons aussi que dan s tousles textes
qui parlen t de bap t e me dans !' Espr it , c·est le pe uple de Dieu en
ta nt q ue co llec tivite qu i est bap t is e dans !'Esprit . L 'i mmers ion
dans !' Esprit est tou j ou rs appl iqu ee la collectivite du peuple de
Di e u (et pas seu le ment ce rta ins ): le M es s ie rep and l'Esp r it sur
t o ut son pe uple (A cte s 1: 1 8, 33 ); le Mes s ie imm erg e so n peuple
dans !'Espr it ; le pe uple de Dieu est done abr eu ve de l'Esprit ou
plo nge dans l' Espri t ; toutes ces expres sio ns designent l~mem e
real ite annoncee par les prophetes et realisee sous la nouv ell e
alliance , depuis le j our de la Pentec6te (Actes 2 ). En effet , Actes
2 m ontre le moment historique ou la promesse divine de
repandre !'Esprit sur Israel s'es t real isee . L' ap6tre Pier re appelle
done la Pentec6te le comm encement :
«Lorsque je me mi s a par/er , le Sain t- Esp rit descendit
sur eux, comme i i l'avait fait au commencement sur nous
aussi . A/ or s je m e souvins de cette pa r ole du Seigne ur .
Je an a bapt ise d' eau , mais vous , vous sere z bapt ises
d'Es pr it Sai nt . Or puisque Dieu leur a accord e le mem e
don qu'a nous qui avons cru au Se igneur Jesus-Ch r ist , qui
etais -j e, mo, ; pour m'o pposer a Dieu? Apres avoir entendu
cela ils se calmerent et glorifierent Dieu , en disant : Dieu a

a

a

a
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done accorde la repentance aussi aux paiens, afin qu 'i/s
aient la vie .»
(Actes 11 : 15-18)
lei, ii est manifeste pour les Ju ifs que la promesse faite par Dieu
a Israel (de repandre l' Esprit) s 'etend aussi aux non-Juifs .
On devrait meme ajouter qu 'une manifestation
semblable
servit le meme but en ce q ui concerne les Samaritains; euxaussi
pouvaient etre beneficia ir es des promesses divines annoncees
par les prophetes (vo ir A ctes 8.S-25) .
On constate , en outre , et ce en Actes 11 que le bapteme dans
!' Esprit est en realite le don du Saint-Esprit promis par Die u et
accorde sous la nouvelle alliance (Actes 11 : 17) De m eme . en
A ctes 2 :39 , «la promesse» est realisee; taus ceu x qu e D1eu
ap pelle par la predicatio n de l' Evang ile et qu i obe1sse nt a ce t
Eva ngi le. doivent en ben ef icier «en auss i grand nomb re q u e l e
Se igneur notre Dieu /es appellera. »
d ) La possession de dons s urn aturels ne constitue pas !'imme rsi o n
dans !' Esprit.
II est vrai qu 'a la Pentec 6t e, les ap6tres rec;urent une puissance
devant leur permettre d'e tr e les temoins de Chr ist (Actes 1 :8 ) et
q ue la realisation de la pr o messe de repandre l'Espr it fut confir m ee par la man ifes t ati on d 'une puissance surnature ii e (ie don
des langues), mais ce tt e mani f estation n 'est pas en soi
" !'i mmer sion dan s !' Esp r it" . A insi , taus les Cor inthiens avaient
et e bapt ises dan s l' Esp r it m a is t aus ne par laient pas en langues .
tous n 'eta ien t pas ap6t res o u prophe t es ( 1 Corinth iens 12 :27ss)
En outr e, les t ext es des Evangiles mo nt rent que les di sc ip les .
bien avan t Actes 2. pou vaient dej a oper er des mirac les . Ces
pouv oi rs f ur en t co nfere s lo rsque les di sc iples eta ient en voy es
pou r preche r l' Evangile (M atthieu 10 :5- 1 1; Luc 10 :8ss) . A
tr avers !' ense mb le de s Ecr it u res , les prophetes dont le role est
de recevoir et de tran sme ttr e les reve lati ons de Dieu , rec;oivent
toujours de Dieu u ne ass istance surnaturelle et des pouvoirs
m iraculeux leur pe r metta nt de confirmer qu'ils sont bien des
porte-parole de Dieu. II en f ut de meme pour Jesus (Jean 10 :38
et Jean 20 :30 , 31 ). Jean le baptiste est la seule exception . Et ii
est cur ieux que ce prophete. qui ne faisait pas de miracles (Jean
10:41), soit cons1dere par Jesus com me le plus grand parmi
ceux qui sont nes de femmes (Matthieu 11 : 11 )!
Ai nsi . le temoi g nage et la predication apostoliques trouverent
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u ne con f ir mation divine en des man ifes t at ions de na t ure
mi racule us e :
«Le Seigneur travail/alt avec eux, et confirmait la parole
p ar !es miracles qui /'accompagnaient. »
(Marc 16 :20)
«Ma is vous recevrez une puissance , le Saint -Esprit
su r venant SUr VOUS
, et VOUSserez mes temo ins 8 J eru sale m , dan s t ou te la Judee, dans la Samar ie, et ju squ 'au x
ex trem it es de la terre. » 1
«
commen t echapperons-nous si n ous negl ige ons un
/'o rigine pa r le
si gran d salut? Ce salut, annonc e
Sei gneu r, no us a ete confirme pa r des signe s, des
pro diges, des mirac le s varies et par des com mun i cati ons
du Sai nt -Esprit se lon sa volonte .»
(Hebreux 2 :3 , 4 )
e} Le peuple de Dieu , sous la nouvelle a ll ian ce, est le temp le d u
Sain t -Espri t .
lmmerge (bap tis e) dan s l' Esprit, abre uve de l'E spri t. le peu ple
de Dieu est desorma is le temple du Sai nt - Espr it (1 Cori nt hiens
6 : 19 , 20) . Cependant , chaque enfant de Dieu pe ut , de pa r sa
condui t e, attr ister l' Esprit de Dieu ou peut. au contra ir e, etre
re m pli de l' Esprit (Ephesie ns 4 :30 ; 5 : 19 ). Chaq ue e nf ant de Dieu
doit porte r du fruit de l'E spr it (Gal at es 5 :22s s). Selon Pa ul ,
l' enfant de Di eu m an if este la ple ni t ude de l'Espr it lors qu ' il est
fonde et enr aci ne dans l'amou r (Ephe siens 3 : 1ssj. C'est d 'a iii eurs
!'Esprit qu i repand l'am our dans le coeur du d isc iple qu i
l' esperance de l'Evang ile (Roma in s 5 :1s'attache f ermement
5). On notera le contraste , en 1 Corinth iens 13 :8 - 13 e ntre les
dons de prophet ie et des langues (pou rtant fort im portant pa rm i

a
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to us les autres dons ; cf . 1 Cor inthiens 14 :2-4) qui constituent ce
qui est part iel (imparfait , immature , de l'enfance) et !'amour qui
constit ue la marque de la perfect ion et la vision spirituelle parfaite .
Ceci est co nseq uent avec Ephesiens 3 : 14ss et Galates 5 :22. 23 .

A lors que la p romes se d 'A ctes 1 :5 «vous serez baptis es du Saint .Espr it• est la repe t iti on
de ce q ue Jea n le bapti ste ann oncait dej a a Israel et do nt ii est deja quest ion ch ez les pro phetes de l'Anc1en Testamen t. Actes 1.8 est u ne precis io n q ui co nce e '"" apotres et qui,
selo n le rec it d'A ctes 2 . s·es t real isee po ur les apotres (cf . Act es 2 :7. 8 . 43 ; 5 : 12 . 13 et c l
On retro uve la mem e chos e en Luc 24 :49 . L'env n, d" Saint -Esp rtt !'i mmer sion dans
!'E sprit eta it la promesse ; la puissa nce d 'en hau t sur les apot res eta it la con fi rma t ion de la
realisation de la promesse , rea lisee pour tous des la Pent ecote (Actes 2 :39) . De meme en
A ct es 1O et 11, ii y a confirmat ion miracu le use que Dieu rec onna it desormais les
non -J u if s (avec les Ju ifs) pour son peuple (voir Acte s 11: 18) .
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Autres "baptimes"

du Nouveau Testament

a

( 1)

Le bapteme de Jesus dans la souffrance (qui est une allusion
sa mort): Matthieu 20:22, 23; Marc 10 :38, 39; Luc 12 :50 .
(2)
Le bapteme du peuple d'lsrael en Mo·ise, dans la nuee et dans
la mer : 1 Corinthiens 10:2-5 . Nous voyons, dans ce passage,
que baptiser, boire , bre uvage decrivent la meme benediction
spirituelle du peuple delivre. puis conduit , par Mo"ise vers la
terre promise .
(3)
La doctrine des bapte mes (Hebreux 6 :2):
«C'est pourquoi, laissant /' enseignement element aire
de la parole du Chr ist, tendons vers l a perfect ion, sans
p oser de nouveau le fo nd ement : repen tance des oeuvres
m or tes, foi en Di eu, doc trin e des baptemes , imp osition des
m ain s, r esurrect i on des m orts et j ugement eterne l. »
Dan s ce texte l' epi sto lier aux Hebreux se ser t du mot grec
bapt imos qui doit et re dis tin gue de b aptisms. Dans la t raduct ion de Segond bapt ism os (q 1r1i
apparait 4 foi s dans le Nouveau
Test amen t) est t rad uit "a blut ion, lavage ou bapteme" et se
refer e tou jours aux lavages r it ue ls lies au cul te de l' anc ienne
alli ance ou aux tr adit ions des Phar isiens (Voir M arc 7 :4, 8;
Heb reu x 9 : 10).
(4) Le bapteme pou r les mort s:
«Au trement, que fera ie nt ceux qui se font bapt iser pour
/es m ort s? Si /es morts n e ressus cit ent abso l ument pas ,
p ourqu oi se font-ifs bap ti ser po ur eux?»
(1 Cor int hiens 15 :29 [Colom be])
Les expl icati ons les pl us courant es de ce «bapte me pour /es
m ort s» peuve nt se reg rou per sous deux chapitres :
a)
II s'agit d'un bapt eme prat ique par des ch retiens de Corinthe
au benef ice de per son nes deja mor t es.
b) Ou bien , Paul parle de la mort dans un sens figure et fa it
allusion au bapteme chretien (cf . Roma ins 6 :3ss) .
Les Mormons vont jusqu 'a dire que le «bapteme pour /es
morts» est une ordonnance divine.
Aucune de ces explications ne nous semble satisfaisante .
Nous devons prendre note, toutefois , du contexte. En effet ,
dans ce texte, l'apotre Paul defend la realite de la resurrection
Corinthe (d'origine
et fait face a une heres ie deja implantee
gnostique(?)) selon laquelle certains niaient la resurrection
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des corps (a l'ins tar des Sadduce en s; ii po urrai t done y avoir
au ssi une source juive a cette he resie ; cf . 2 Timot hee 2: 18).
11 se pourrait fort bien que «ceux qu i se font baptiser pour
!es marts» so ient ceux-la meme qui niaient la resurrec ti on et
ceci nous parait tout a fait clair dans la question de Paul en
1 Corinth iens 15 :29 . Notez , en effe t, comment l 'apotre
s·exprime . II ne d it pas : " Si les morts ne ressusc itent pas,
p ourquoi vous faites - vous bapt iser pour /es m art s?" mai s:
«pourquoi se font -ifs baptiser pour /es marts ?»( 1 Corinthiens
15 :29, 30) . La qu est ion de Paul sem ble co nfirmer la these
selon laquelle ce ux qui se font bapti ser pour les morts sont les
her et iques qui nient la resurrec ti on .
Une dernie re remarque
Nous avons fa it mention de !'imp ortanc e fondamentale , a nos
yeux, d 'Ephesiens 4 :5 ou Paul aff irm e qu'i l ya un seul bapt eme . Or,
pl us ieurs de no s a mis pentecoti st es maintienn ent, fac e ace verset ,
qu e l' apotre parle ici du bapt eme du Saint-Esprit; que c'est le
baptem e du Sain t -Esprit qu i est exige des ch retiens et non le
bapteme d' ea u. Dans ce cas , j e leur deman de pou rquoi ils continu ent a bapt iser dans l'eau? Si le baptem e dans !' Esprit est le seu l
bapteme auq uel Paul fait allu si on , po u rq uo i continuen t -ils a
bap tise r leurs membres?
Conclusion
Cette etude est loin d 'etre exhaustive. Nous no us so mmes
effor ces de n' oublier aucun texte du Nouveau Testament qu i ut ilise
le mot "bap t eme". Sur la ques ti on du baptem e du Sa int-E sprit , nous
recomma ndons le liv re su ivant : JOH N R.W . STOTI , Du b ap t em e la
p lenitud e (On peut se le proc ur er en ecri vant a: Editions Emm an ue l
74560 Mo nne t ie r -M orne x, France .). Nous serions he ureux de
recevoir et de publ ier d'autres articles su r ce sujet : •
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BIBLE

DES REGLES D'INTERPRETATION
L'ECRITURE SAINTE

DE

par Joseph Angus
DEUXIEMf PARTIE

Troisieme regle. II faut tenir compte du contexte. Quelquefois, en effet,
!'ensemble de la phrase ne suffit pas pour determiner le sens d'un mot; ii
faut remonter plus haut, et voir ce qui precede et ce qui suit. On trouve
alors:
1. Des mots ou des passages dont le sens est explique par les ecrivains
eux-memes , soit par definitions, soit par des exemples, soit par des expressions qui en precisent la signification et la portee. Par exemple, la foi, dans
le chapitre 11 des Hebreux , est d'abord definie comme une substance des
choses qu 'on espere, une demonstration de celles qu 'on ne voit point; puis
l'ecrivain sacre montre par des exemples ce que la foi est veritablement
dans ia pratique. Aucun passage de la Bible ne prouve mieux que ce
chapitre combien ii doit nous etre precieux que le livre de Dieu soit un
livre , non de systemes et de theories, mais d'exemples et d'actions. Lesfa its
expliquent les defini t ions. Le mot substance du verset 1 (en grec , hypostase)
designe proprement toute chose qui, placee sous une autre, sert a la maintenir. La foi est le soutien, le piedestal , le porteur des choses qu'on espere.
Aucun mot ne pouvait mieux que celui de sub-stance , adopte par la version
anglaise et par celle de Lausanne, rendre l'idee exacte de !'original, et
cependant ce mot n 'est pas clair. Les autres versions traduisent: la foi rend
presentes les choses, etc. En Hebreux 1 :3, elles le traduisent par personne ,
et en 2 Corinthiens 11:17, par sujet (de se glorifier). La version de Lausanne
elle-meme dans ce dernier passage s'est servi du mot sujet. 1 Toutes ces tra -
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A l'epoque ou Joseph Angus ecrivait ceci , les Eglises reformees de langue fran c;:aisene possedaient pas une traduction integrale de la Bible d'apres les textes
originaux. Une telle traduction ne vit le jour qu 'avec le travail de Louis Segond .
Au debut du siecle Oltramare traduisait le grec hypostase d'Hebreux 11 :1 par
assurance certaine. La revision de L. Segond dite Bible a la Colombe reprend
cette traduction (sans le mot certain e ) N.D.L.R.
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duct ions sont exactes , autant qu'une traduction peut l'e t re ; mais ii n'en est
pas mains vrai q ue la fo rce et la pl en itu de du mot ne peuvent etre rendues
dans notre langue. La defin itio n serait done incomplete pour nous , si
l'ap6tre ne rendait sa pensee plu s clair e d ans toutes les langu es, en la tradui sant en exemples .
Le mot perfe ction est egalement defini p lusieu rs fo is. II signi fi e (Psaume s
37:37) un coeur integre, d ro it , b ienveilla nt, sans fraude , co mme (1 Chroni ques 12 :33, 38) un coeur assure, de bon coe u r; c'est le sens q_u' il a
generale men t dans I' Ancie n Testament . Dans le Nouvea u, ii signifie , ou
b ien co n naissance clair e et parfaite de la verite revelee (Hebreux 5:14;
1 Corinthie ns 2 :6; Phil ippiens 3:15), ou la po ssessio n pl us ou main s co mp lete de tou tes les graces q ue Di eu accorde au caracte re ch retien (Jacques
1 :4; 2 Pierre 1 :5-7) .
Le mot my stere (Ep hesien s 3 :4, 5) s'ap pl iq ue ala part icipati on des Gent ils
aux b ie nfaits de l'Evang ile; ailleurs nous avons le myster e de la pi ete , le
mystere d ' in iqui t e, le nom mystere de la grande Babylone . Le con texte est
dans ce cas necessaire !'i nterpretati o n du mot .
Les elem ent s du mo nd e ont parei llement des sens differen ts, qui so nt
explique s par le contex te (Galates 4 :3, 9, 10; Heb reux 2 :5; 6 :5; 1 Corinthien s
10, 11).
II arri ve souvent aussi, meme dans le style de la narration, q ue certain s
deta ils obscurs sont expli qu es o u comple t es par d 'autr es det ails; ainsi les
paires d'animaux qui entrerent d ans l'arche (Gen ese 6:19, 20; 7:2, 3); la
cecite de Jaco b n'etait que parti elle (Genese 48:8, 10); la fidel ite dan s
l'accomplissement des promesses faites a Jacob ne fut ple inement revelee
aux Israelites que lor s de la sortie d 'Egypte (Exode 6 :3; cf. Genese 13:4); le
mot tout (Exode 9 :6) est explique au verset 20 par quelques reserves .
D'apre s Nombres 8 :24; cf. 4:3 , les levites passaient par un noviciat de cinq
ans avant d 'entrer en fonctions ; Nombres 14 :30, se complete de meme par
Josue 14 :1 et Josue 11 :19 par 15:63.
2. En !'absence d ' une definition posit ive le sens d ' un mot est quelquefois
determine , soit par l'emplo i d ' un mot synonyme , soit par !'opposition d ' un
mot contraire . Galates 3:17 , le testament fait avec Abraham est explique par
la promesse que Dieu lui fit . Romains 6:23 , la mart , salaire du peche , a un
sens profond que fait ressortir dans la phrase suivante la vie eternelle , don
gratuit de Dieu. Les mots " enracines et edifies en Christ " sont expliques par
ceux qui suivent , " affermis dans la f_oi " (Colossiens 2:7). Romains 4 :5 s'explique par !'ensemble du chapitre , et notamment par le verset 2, ou l'ap6tre
expose ce qu ' on doit entendre par la foi qui justifie. De meme Jacques 2: 14
s'expl ique par le contexte en ce qui concerne les oeuvres veritables , bien
distinctes des oeuvres de la loi. Notre Seigneur dit de meme : «Celui qui
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croit au Fils a la vie eternelle» (Jean 3:36), et le mot qui suit : «Celui qui ne
croit pas» signifie litteralement en grec celui qui n 'obeit pas, notre Seigneur
voulant faire comprendre que la foi qui sauve, c'est le principe d'une
obeissance sans reserve.
On peut comparer encore 1 Jean 3:9 avec 1 :6; 2:4, 9, 15, ou les mots «ne
peche plus» s'expliquent par l'habitude du peche .
Le parallelisme de plusieurs passagesdes Ecritures sert souvent, quand on
!'examine de pres, a faire mieux ressortir la portee de certaines expressions .
On distingue le parallelisme par gradation, le parallelisme synonymique et
le parallelisme par antithese.
Le parallelisme par gradation consiste dans l'emploi successif de mots a
peu pres synonymes, mais de plus en plus precis et energiques.
On a souvent cite sous ce rapport l'exemple du Psaume 1.
Bienheureux est l' homme qui
selon le conseil
des mechants
Ne vit point
Ne s'arrete point
dans la voie
des pecheurs
Ne s'assied point
sur le bane
des moqueurs
On y remarque tout a la fois la progression dans l'idee de la perseverance
da ns le mal, depuis la simple habitude jusqu'au parti pris de s'arreter et de
se fixe r, et la progression dans la perversite depuis !'indiff erence naturelle,
en passant par la mechancete , jusqu 'a l'incredulite profane et moqueuse.
Les termes de nos versions frani;:aises ne rendent qu'imparfaitement
l'energie de la gradation de !'original (cf. Psaumes 24:3, 4; Esa"ie55:6, 7).
On trouvera (Proverbes 16:32) un exemple de parallelisme par voie de
synonymie , c'est-a-dire deux membres de phrase s'expliquant l'un par
l'autre , sans que la pensee en soit sensiblement modifiee. Quelquefois le
parallelisme s'etend sur un chapitre tout entier, ou sur une portion considerable de ce chapitre; ainsi au psaume 132:
Les versets 1-6
co rrespondent
au verset 12,
Le verset 7
correspond
au verset 13,
Le verset 8
correspond
au verset 14,
Le verset 9
correspond
aux versets 15, 16,
Le verset 10
correspond
aux versets 17, 18.
Voyez pareillement Psaumes 135:15-18.
L'Ecriture met souvent en relief, <1umoyen du parallelisme , une idee que
!'expression simple ne ferait pas.ressortir. Ainsi (Luc 12:47, 48) !'opposition
entre celui qui a connu et celui qui n 'a pas connu la verite de son maitre ,
met en evidence ce fait que , plus un homme a de lumieres, plus ii est
responsable de l'usage qu 'il fera des graces qu ' il a rei;:ues.
Quant au parall elisme par voie d 'antithese, on en trouve quelques
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exemples en Proverbes 10:7 ; 11 :24; Osee 14:9. «Les voies de /'Eternel sont
droit es; aussi Jes justes y marcheront , mais Jes rebel/es y tombero n t.»
Notons encore le parallelisme metrique ou synthetique ; ii ne se rapporte
qu 'a la forme , a la construction de la phrase, et ii suffit de le mentionner
(Psaumes 19:7-11 ; 148:7-13; Esa"ie14:4-9) .
3. Quelquefois un mot , exprimant une idee generale et absolue , doit etre
pr is dans un sens particulier , restreint , que determine 1 soit une
circ onstance particuliere , soit !'ensemble des declarations de l' Ecriture sur
un point de doctrine . Quand David s'ecrie : " Fais-moi droit , 6 Eternel , selon
ma justi ce et mon integrite " (Psaumes 7:9), ii ne parle que de son droit dans
ses rapports avec Cus , benjamite . La qua lite de juste, ou horn me de bien , est
ai nsi attribuee
des hommes injustes et mechants, mais innocents dans un
cas particuli..-r 11 Rois 2:32; 2 Samuel 4:11); meme a Sodome et Gomorrhe
da ns un sers, relatif (Ezechiel 16:52). Le conseil d' Achitophel est appele
bo n, la COntJuite de l'econome infidele est approuvee , mais toujours a Un
po int de vue seulement , et non d 'une maniere generale . Jean 9:3 signifie
q ue la cecite de l'aveugle-ne ne peut etre attribuee , com me le croyaient les
d isciples , a un peche commis. Jacques 5:14 s'explique par les versets 15 et
16; ii s'agit de la guerison du corps et non du salut de l'ame , comme le
pr etendent les catholiques romains , qui croient trouver dans ce passage de
q uoi justifier leur ceremonie de l'extreme-onction.
L'ironie de certains passages est evident, et dans ce cas les mots signifient
le contraire de ce qu 'ils semblent exprimer (1 Rois 22:15 ; 18:27; Nombres
22:20 [cf. les versets 12 et 32]; Juges 10:14 ; Marc 7:9 ; 1 Corinthiens 4:8).
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4. II faut encore apporter une grande attention , soit aux parentheses qui
inte rrompent le sens de la phrase , soit aux particules qui servent , au contrair e, a rel ier , mais dans un sens et avec une idee particuliere , differents
me mbres de phrase , ou les differentes parties d ' un argument.
Si la paren th ese est courte , elle ne fait point de d ifficulte (Philippien s
3:18, 19; A ct es 1 :15). Mai squand elle est longue , comme cela arri ve souvent
dans les lettre s de Paul, elle peut embarrasser la phrase , et faire oublier le
poi nt de depart ; ainsi Ephesiens 3:2-4:1; dans ce cas, on reproduit volontier s a la fin de la parenthese les mots qui l'avaient precedee (Philippiens
1:27-2:16; et peut-etre 3:2ss). Les mots done et c'est pourquoi indiquent
souvent la fin de la parenthese, comme les mots car ou parce que en
in diquent le commencement (Romains 2:11-16, ou 3:15; 2 Corinthiens 6:2;
Ephesiens 2:14-18) .
Quant aux particules, ii suffit de jeter les yeux sur un dict ionnaire quelconque pour se convaincre du grand nombre de sens particuliers dont elles
sont susceptibles: a/ors , donc , par , pour , etc. Le mot done , qui an nonce une
co nclusion dans la plupart des cas, n'indique quelquefois que la reprise
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d'une pensee abandonnee , ou la reca pit ulation d'un certain nombre
d ' idees (Matth ie u 7:24, voye z 21; 1 Co rint hiens 8:4, vo yez 1; M arc 3:31,
voy ez 21; Jean 6:24, voy ez 22; Galate s 3 :5, voyez 2).
La relation de s ide es est q uel quefo is o bscu rcie par l' emplo i de la forme
dialo gu ee, qu e ri en n' in diqu e ou ne fai t pressentir ; les o bjections et les
reponses ne sont pas aussi nett eme nt in diq uee s dans l' Ecclesiast e, par
exe mp le, que d ans le livre de Job (voyez aussi Roma ins 3:4ss; Esaie 52:13ss;
Psaum es 20:15; 104:lss ; 118:l ss).
La succession de s te mps , de s moments, des epoques , n'est pas toujours
bi en precisee d ans les nar rations histor iques , bien mo ins encore dans la
prop hetie , ou les divers horizons se confondent frequemment.
Ou bien les premisses d'un raisonnement sont indiquees, et la
conclusion manque ; parfois !'inverse a lieu . Quelquefois !'auteur aborde la
reponse une objection, sans avoir prevenu le lecteur de ce fait nouveau
de son argumentation.
L'apotre Paul surtout presente de nouveaux
exemples de ces infractions a la logique vulgaire 2 et de ces entrainements
de la pensee (voyez , par exemple , Romains 3:22-24 ; 8:17 , 18; 9:6 ; etc.).
Ajoutons enfin que le contexte peut quelquefois seul determiner si une
expression doit etre prise au sens litteral ou au figure, et ce point de vue est
en certains cas fort important . Ainsi le bapteme (1 Pierre 3:21) doit etre pris
dans un sens moral et interieur, non dans le sens materiel litteral. 3 De meme
porter les peches ou la peine des peches (Jean 1 :29; Exode 28:43; Levitique
19:8), !'esprit de fornication
(Osee 4:12, et souvent dans Ezechiel),
s'expliquent par les mots qui suivent: les sacrifices aux faux dieux. Manger
le corps du Seigneur (Jean 6:57 et ailleurs), doit s'entendre spirituellement,
comme le contexte l' indique. Si le vin est appele le sang du Nouveau
Testament (ou sang de la Nouvelle Alliance N.D.L.R.) en Matthieu 26:28, les
mots fruits de la vigne (v. 28) impliquent que !'expression est figuree.
Le feu (1 Corinthiens 3:15) sur lequel Rome a fonde son purgatoire, est
pris dans un sens spirituel, comme l'or, l'argent , le bois, le chaume, au
verset 12. L'union de Christ avec l'Eglise, et non pas le mariage, est appelee
un mystere (Ephesiens 5:32, voyez encore Esaie 51:1; 1 Corinthiens 5:8;
Matthieu 16:6, 12).
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Nous avons ici un emploi vieilli du mot vulgaire et qui signifie simplement

repandu, courant, commun. N.D.LR.
3

Nous ne pensons pas que le contexte de ce passage exige une interpretation
figuree au sens du mot bapteme; si c'etait le cas, l'apotre Pierre n'aurait nul
besoin de preciser en disant «par /eque/ on ne se debarrasse pas de la souillure de
la chair.» Voir notre article Les bapteme s du Nouveau Testament, Horizons
Chr etiens, No . 21,
1982. N.D.L.R.
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Quatnale ,eale. II faut tenir compte du but ,eneral du livre. Cette regle
n'est que !'extension de la precedente, dans le cas oule contexte ne suffira it
pas a dissiper le doute, a faire disparattre toute obscuri_.. lei auteu rs
inspires resument quelquefois eux-mfmes les matieres qu'i ls traitent plus
spec ialemen t, soit dan s un livre, soit dans un fragment ou dans une section
de livre (voyez Ro mains 3:28): «Nous concluons done que l'homme est
justi fie par la fo i, sans /es oeuvres de la loi.• Voyez encore une conclusion
dog matique (~phesiens 2:11, 12), une condusionprarique (~s
4:1-3),
et d'a utres conclusions de detail (3:13; 4:17, 25; 5:1, 7; 6:13, 14), qui sont toujou rs annoncees par done ou c'est pourquoi.
L'objet special des Proverbes est indique Proverbes 1:1-4, 6; celui des
ha ngiles, Jean 20:31; celui de la Bible , Roma ins 15:4; 2 Timothee 3:16, 17.
Le but part iculier de ce rtai ns frasn,ents resul te des circo nstances dans
lesqu elles ils ont ete ec rits; ainsi, pou r la plupart des psaumes (Psaumes 90;
18; 34; 51; 3; etc.) . Les cantiques des dqres ou de Mah alot h (Psaumes
120-134) etaient pe ut-~tre destines a ~tre chantes par les Juifs dans leurs
voyages ann uels a Jerusale m; ce fait, qua nd on ,e le rappelte, donne un
sens tout nouveau et bee uco up plus clair aquelques passaps qui restent
obsc urs sans cela .
Lesepitres aux Colos.siem. MJX ~ et aux Galates ont ete ecriles pour
expo ser certai nes doctrines de l'h a"1i le, et pour refuter les ideesfau sses
des docteurs judaisants t~nt
l'E8tise . Ce s trois e pitres peuvent
s'ex pliquer en plusieurs po ints par la co mparaison de plusieurs chapitres
des Actes , et nota mmen t d u chap itre 15 qu i renfe rme !'expose hi5torique
des quest ions traitees dan s ces e pitres .
Mais le mo yen le plus sur d 'arriver abien con n.titre l'ob jet part iculier de
chaq ue livre de la Bible, c' est l'etude con stan te et con scienci euse de la
Bible elle -m~me dans tou tes ses pa rties . Une fois cette co nnaissance
acq uise, elle facilite to ut autre trava il; l'intelti8e nce de !'ensem ble est
assuree , non moins que celle des details , et telle expres sion qu i parai ssait
plei ne d 'obscurite r~oit de !'ensemble des revelations bibliques une
clarte de sens tout a fait inattendue et riche d 'edifica tion . Ainsi, lorsque
notr e Seigneur prononce ces paroles : " Si tu veu x entrer dans la vie garde
les co mmandements ", ii semble ann onc er le salut par les oeuv res; mais,
q uand on se rappelle a qui ces parol es sont adr essees, on co mp ren d q ue
Jesus-C hrist n'a pas voulu faire autre chose q u'h umilier un jeu ne homme
o rgueille ux de sa pro pre justice, en le ployant sous le jo ug de la loi.
Dans les tren te-neuf premiers chapitres d'lY ie, le sujet de chaque oracle
est or dinairement ind ique . Mais ii ne l'est pas dan s les vingt-sept chap itres
qui suivent, et ce n'est qu'a force d 'etude qu'on parvient a le determiner.
On voit alors que les cha pitres 51 a 55 to rment un seul tout, un ensemble
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prophetique des consolations donnees a Israel; on y reconnait aussi les
d ivisions suivantes : un triple et solennel appel adresse au peuple pour
l'engager aecou ter (51:1-8), un appe l aDieu en faveurde Sion (51:9-52:12),
la glorieuse descr iption des souff rances du Messie et de son oeuvre
redemptrice (52:13-53); ce morceau est le centre de !'oracle , les resultats de
!'oeuvre du Messie sur les destinees de l'Eglise (54), et enfin ses resultats
pour les destinees d u monde (55).
II faut savoir distinguer aussi, et ce n 'est pas toujours tres facile, quand ii
faut tenir compte du sens general du livre, plutot que du contexte particulier de la phrase .
Le chapitre 15 de Luc, par exemple , renferme p lusieurs paraboles
adressees aux Pharisiens , qu i s'etonnaient de ce que notre Seigneur
receva it avec jo ie les pecheurs qui venaient a lui.• Au nombre de ces paraboles se trouve celle de l'enfant prodigue . Or , le but evident de saint Luc
dans tout son Evangile est de recommander le christianisme aux paiens , et
de faire comprendre que la nouvelle alliance est pour tous , sans distinction de race, sans privilege de naissance. La question est done de savoir si
dans la parabole de l'enfant prodigue le fils aine represente les Pharisiens et
le second les pecheurs , point de vue adopte par quelques theologiens et
recommande par le contexte ; ou si l'on doit voir dans l'un et dans l'autre
l'image du peuple juif et celle des nations paiennes , opinion suivie par
d'autres theologiens et qui a pour elle la tendance generale du livre de Luc.
Les deux opinions , du reste , sont probables , et dans les deux cas, la le~on
qu'on en peut tirer reste vraie.11 n'en demeure pas moins constant que l'on
ne saurait trap faire attention au but que se propose l'auteur, et que c'est
dans l'idee generale que se trouve !'explication de bien des doutes ou
obscurites de detail. C'est egalement une etude attentive du contexte qui
peut seule faire comprendre si dans le repos du sabbatisme, dont parle
l'ap6tre (Hebreux ":3 ; 9:10), ii est question du repos des saints dans la v~e
eternelle, ou de la paix que l'Evangile donne aux croyants des la vie
presente, pour durer eternellement. Le personnage n'a ete longtemps
rev~tu d'un caractere si mysterieux (Hebreux 7) que parce qu 'on n'avait pas
fait attention au but special , au point unique que Paul cherche a mettre en
saillie; le sacerdoce de Melchisedek etait reconnu d' Abraham, bien qu'i l
fut en dehors d'une genealogie officielle ; le prince des croyants ne
demande pas au prince de Salem quel est son pere et de qui ii descend ,
parce que son sacerdoce a des titres plus eleves que c_eux de la chair. De
m~me, ajoute l'apotre , on peut ~tre un vrai descendant d ' Abraham , et
reconnaitre cependant le sacerdoce de Jesus-Christ , quoique celui-ci n'ait
pas non plus la legalite charnelle . Les mots "sans pere ni mere" doivent
• Voir le livre de Max Dauner , Les paraboles du royaume, Editions
Horizons Chretiens .
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do ne se prendre dans le sens le p lu s rest re int pos sible , et no n da ns leur sens
or dinaire. C'est le contexte qui l' indique. On reso ut de la meme ma n ie re
les difficultes que soulevent certaines contradictions apparentes qu 'on a
toujours remarquees entre Paul et Jacques. L'un et l'autre apotre , cela
resulte du contexte, prennent le mot foi dans un sens different . L' un
s'adressant a ceux qui , par tradition, attachent a la vertu humaine une idee
exageree, parle de la foi comme seule efficace pour sauver , mais pour lui
l' idee de foi renferme , non seulement celle des croyances, mais encore
ce lles des sentiments , d 'oeuvres et de pratique . Jacques , au contra ire
(voyez aussi 1 Jean 2:1), s'adresse a des gens qui n 'ont qu ' un c hr ist ianisme
de paroles, une foi m o rt e, et ii veut leur rappeler que nul ne sera justifie par
une pretendue foi qu i n 'abo utirait pas a la saintete. Saint Paul permet dans
Rom ains 14:5 des observan ces qu'il condamne dan s Galates 4:10 , 11; et
po urquoi? Ceq enco re l 'e tu de d es epitres qui nous explique ce tte differe nce . Dans le premi er Cil~. ii s'ag it de Juifs e leves dans les observances
mosa'ique s. mars l onve rt1s a l'Evangile. et qui conservent encore des traces ,
des souvenirs de leur edu cation premiere , des scrupules de conscience a
l'endroit d 'une ruptur (· r nm plete Paul. qui n 'est pa, ~1ispPct d ' une fausse
to lerJ n<P. Vf'lll J U n1oi n s r;11'o n re\ pe Cte . et ii fPSpecte lui-m eme. les
scrupules religi e ux aussi longtemp s que la lumiere parfait e de l' Evangile ne
les a pas dissi pes. Dan s les Galates, au co ntra ire , ii s'agit de pa1e ns conve rtis
q ui se lai ssent persuader que la do ctrine de la croix ne le s sauvera que s' ils
se sont places pr ea labl e ment sous le joug de s cere monie s juda"1ques.

Cinquieme regle. ii faut e"p liquer l'Ecriture par l'Ecriture . Cette reg le est a
la fois simple , facile et natur ell e . Les cho ses de Dieu ne peuvent se comp re ndre que par l ' Esprit de Di e u (1 Cor inthi ens 2. 10-13) . Ce n 'e st que de
ce tte maniere qu ·o n peut arriver. non seul e men t a !' intelligen ce de certains
passages particuliers , m ars encore a la ce rtitud e quanta la doctrine des Ecritures sur les points de toi et de morale .
Une doctrine n'est veritablement scripturair e que lorsqu 'elle renferme
et resume toutes les declaration s de l'Ec ritur e e n ce qui la co nce rn e; un
devoi r n 'est veritablement scripturaire qu e lo rsqu 'il re nf e rm e, en m oti fs .
mobiles et rese rv es, tout es les pr esc ri pti o ns et tous les ense ign eme nt s de la
Parole de Di eu. ii e n est d e l 'et ud e d e l'Ecr it ure Sainte com me de l'etu de
des oe uvres de Dieu dans la natur e: on examine d'abord chaque fait ,
chaq ue phen ome ne e n par t iculier . et l'o n cherche a se re nd re compte des
de tails ; p uis , o n classifie les observat ion s recuei llie s. o n co mpar e IP, ph enome nes semb lables ou di ssemb lables . et l'on en ti re les co nsequ ences 4 u 1
~·appe llent des lois generales.
L' importa nce d'etudi e r l 'Ecritur e Sain te de ce tt e m aniere resso rt des
m<ilentend us nombreux dont !'ab sence de precaution f ut la sour ce chez les
Juifs co ntemporains de notre Seign eur: «Nous avon s app ris de la loi, disait
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la fo ule , que le Chr ist d emeure eterne ll em ent. » ll s fa isaient allus ion
Psaume s 89 :36, 37; Esa'ie 9:7; Da nie l 7:14; mais ils n 'auraie nt pas ajoute :
«Comment d is-tu qu 'il faut qu e le Fils de /'homme soit el eve? » s' ils avaient
etudie ces passages la lumiere spirituelle et vive d 'Esa·ie 53, de Daniel 9:26 ,
etc.
O n peut d esig ne r sou s le nom ge ne ral de recher che des parall e les, le
tra vail qu e nou s reco mmandons ic i, mais ii import e de bi e n d istin guer
differents genre s de parallelismes : cel ui des mot s et des noms , celui d es
idees , et ce iui de la verite co nsid eree . non dans certain s de t ails. mais dans
son eme rnhl e . ce qu ·on est co n ven u d 'app e ler 1·.1nalo g ie d e la foi .
•

a

CONF
ERENCES
• Vendr edi 30 avri l a 20 h
CREATION OU EVOLUTION?
(avec diapositives)
• Samedi 1er mai

a 20 h

LE MAL ET L'EXISTENCE DE DIEU
• Conferencier : Yann Opsitch
• Lieu • Eglise du Christ. 26, rue de la Terrassiere , Geneve.

nouvellesemissionsradiophoniques
de la voix du salut

• L'emission de Jacques Marchal . « La Voix du Salut
desormais sur:
O.C.
WANO 16,76 m le samedi soir a 19 h 30
F.M.
0,81 101,5 MHZ (Namur , Belgique)
BXL 103,35 MHZ (Bruxelles, Belgique)
• D'autres stations
emission .

regionales

»

vont bient6t programmer

passe

cette

• Si vous etes en contact avec des radios loc ales , rense ignezvous sur les poss ibilites d'emission de « La Vo ix du Salut ».
Plus ieurs centaines de bandes (ou cassettes) enreg istr ee s sont
di sponibles. Pour tous renseignements , ecrive z a Jacques
Marchal 46 Hauts de Meuse 5101 Erpent (Namur) , Belg ique .
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Rencontre spiritue le
des Eglisesdu Christ
du 19 au 22 mai 1982

le theme
le lieu
la duree
la date

: la Famille Chretienne
: dans les Ardenn es beiges , au Cent re de Yacances
de Borzee .
: 3 j ours.
: Arr ivee : le mercredi 19 mai , au soi r (un repas est
prevu).
Depart : le samedi 22 mai . apres le dejeuner .

* * *
EGLISEDU CHRIST
B.P. 626
97168 POINTE-A-PITRECedex
GUADELOUPE
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EDITIONSHORIZONSCHRETIENS
NOUSPUBLIONS
En espr it et en verite
(une e tude sur le theme biblique du culte)

Yann OPSITCH
117 pages

I. LE CUL TE ET LA VERITE
II . LE SENS DU MOT CUL TE
Il l. LE CUL TE EST D 'ABORD INDIVIDUEL
IV. LE CUL TE ET L'ASSEMBLEE
V. LE C U LTE ET LE DIMANCHE
VI . LE CUL TE ET LE REPAS DU SE IG NEUR
VII . LE CUL TE ET LES DONS
VIII . LE CUL TE ET LA PRIERE
IX. LE CUL TE ET LE CHANT
X. LE CUL TE ET L'ORDRE
X I. LE CUL TE ET LA CONSCIENCE
XII. LE C UL TE ET L'AUTORIT E
XIII. LE C UL TE ET LES CONDU CTE URS
APPE ND ICE . Emplois du mot cult e dans !e nouvea u
te stamen t
IND EX PAR SU JETS .
BIB LIOGR A PHIE .

Prix de chaque exemp laire: 15 F.F. (port non compris)
COMMAN DER A « HORIZONS CHR ETIENS »
B.P. 4, 34770 GIG EAN (Fran ce)
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